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Payable dan» le «m» 4e l'amiée

A4*liil*tratait
0. D. THÊRIAULT ,----------------uo

On en, SU», invaiiablenoent payable d'avaae* Imrs tes tertres et eneis tôt ajfrasctis sut refusés
BUREAUX-ITo. 446. roe Sussex. Ottawa, et Ko. 70, rue Albert Hulli.

I pour 
feront

Chemin de fer f. M. 0. et 0. Liibjrairie
CANADIENNE!.!

| R. O. W. Mar.CUAIG,
Spsdsc Officiel pour la Cité <t Ottawa 

et le Oomté de Carleton. 
Bureau-», 60 Ban Spart». 

Ottawa, 79 janvier 1879.

AVIS
Kst par le présent donné que demande a été 
faite sous l autorité de la section 16, chap. 
34 des Statuts Refondus, pour prolonger au- 
delà de la limite de temps pour laquel­
le elles ont été accordées, les lettres paten­
tes portant la date du vingt-troisième jour 
d’août 1866, accordées à John Lâmb pour 
une nouvelle turbine améliorée. ^ , 

Ottawa, 23 lévrier I

ons.
IRBAV ék POSTE

wmwi.
PROVINCE DE QUÉBEC

CHAMBRE DC PARLEMENT
BILLS PRIVÉS.

T ES personnes qui sé proposent de s’a- 
lj dresser à la LEGISLATURE de la Pro-

*5 Chemin de fer Canadien dulan.► P. X. MICHAUDDIVISION^ OUEST.
La route la plus courte et la 

plus directe entre Montréal 
et Ottawa.

T B et «près LUNDI, Il JANVIER, 
U les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 
et Hull, comme suit :

J. Brewer, 
ENCANTEUR

ilTSiut I’"rl”*U TABLEAU la

18î$>-Arrangements OTiiTer-1879.

9 180,Kown fartons pour matériel^roulant

LIBRAIRE. /"*\N DEMANGE dos soumissions pour la 
VJ fourniture du matériel roulant, qui doit 
être livré sur la ligne durchemln de fôf dù! 
Paciflqne, dans le coûta des 
prochaines. Les entrepreneurs 
gager à fournir chaque année :

16 wagons de première classe, ou wagons- 
lit, selon que pourra l’exiger le déiiarle.moni.

20 wagons de seconde classe.
3 Wiigons-d’expmB ou «le bagage 
3 wagons de po>(e et wagons Aimoir*

210 wagons de fret couverts.

vince de Québec pour obtenir la passation T~ RUE SPARKS 148.
fnntSiS Livres d’histoirs/de prîè- Ottawa, n juillet is?9
iEHEr»ESHbS... rea^cole- p. larmonth,
1^‘lff‘ch” i’5°de °tom HOMANS INTERESSANTS Oomntable et agent général

pMZteè K Objets de’piete, de fantai- ""I
g“re^*veLf„«de, sie- imaeres, etc, etc. ■■ AGENT POUR

sont publiées au long dans la “ G&xetle Offi­
cielle de Québec,”) elles sont requises <gen 
donner UN MOIS D’AVIS (spécifiant claire­
ment et distinctement la nature et l’objet de 
la dite demande), dans la “ Gazette Officielle 
de Québec,” en anglais et en français, et 
aussi da s un journal anglais et dans un 
journal français publiés dans le district < 
cerné, et de remplir les formalités qui y sont 
mentionnées. Le premier et le dernier de 
tels avis devant être envoyée au Bureau des 
Bills Privés-de ehaque Chambre. Et tome 
personne qui fera application, devra, sous 
utte semaine de l’apjiarition de la * première 
publication-de toi #v» dans la “ Gazette 
OfficieHe,” adresser une copie de «m bill, 
avec la somme de cent piastres, au Greffier 
du Comité des Bills Privés.

Toutes pétitions pour Bills Privés doivent 
être présentées dans les *• deux premières 

maines ” de la session.

WBhMfa.
MALLES- quatre années 

•s devront Ven-Un.
±a- *_± PtxotoBraplxli ue

Train de Train 
la malle. Express

Quille Aylmer......................8.15 a.nr, 3.35 p.m.
Quitte à HUI.......................9.20 a.m, 4.20pjn.
Arrive à Rochelage....... .. 1.50 p.m, 8.50 n.üi,
Wllt Hèchelaga.............. 9.30 a.m, 4.30 p.m.
Arrive à Hull......... .......... .. 2.00 p.m, 9.00 p.ta
An,»» à Aylmer............ 13» p ra, 9.35 p.m'

De» mareierrae» CHARS SALONS font 
attache» A chaque train de passager.
Ton» les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.
Puur billets et renseignements s’adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad­
ministration générale, 13 PUtce-d'Armes, ou 

bureau pour I» vente des billets, 202 rue 
Jacques a Montréal.

C. A. SCOTT, 
Surintendant général,

Division Ouest

locomotives 140 Rue Sparks,Eat.—Montréal, Québec,

séîSTï,
10 03 1 00 son
E$'3s8

EEt”

.“.«“SUS
autre’fob JARVIS)

'.°?? §8
8 00 7 SiTagga: 18 PHOTOGRAPHIES uni $1

D0RI0N et DELORME
Propriétaire*

Ottawa, 3 déc., 187«*.

m s Of 
8 0< *'”is «gomm etc-. l>a compagnie d’assurance contre 

“ Western.”
La compagnie d'assurance “ Québec."
La compagnie d’assurance « Lancasbire.” ■ 
La compagnie dVaeurance " Standard Lite.” 
La ligne de steamers " Anchor."

Bureau. 161 rué $parkH, Ottawa. 
Ottawa, 18adût 1879.

100 wagons de Iret découverts.
2 charrues pour le déblayage 
2 charrues à nel^e.
2 charrues on saillie.

40 wagons d'équipe.
U tout devra être manufacturé dans la 

Puissance du Canada et livré sur le parcours 
du chemin de fer dti Pacifique, à Fort Wil- 
iitm ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur 
on chef, à Ottawa, le ou après le 15è 
•le mars prochain, oi*-tn.urra obtenir 
sine, lus spécifications et autres détails.

I-æ soussigné recevra lès soumfaéiohs jus­
qu’à JEUDI, le premier jour, de JL'II,i»KT 
prochain.

iw.Km de la voie.io»
V6iÎSSé'éô9 6() 

9 60:ÆTHuntlcÿ
ithjÊalhuetfl. Sïît8*«Ô« ■ |fl

B B0 2 00
Riob-

ï'É$:« H il la.RELIEVE ET REGLEE R.Hull.../.. 10 00 
10 oo IS AU

8t
007 T. RAJOTTE,

Syndic Officiel
Pour fe^comté de Carleton et la ville 

<f Ottawa, Comptable et Collecteur. 
Bureau 64 rue Wellington, Ottawa

Ottawa. 14 août 1879.

«Fil
■aSîsï

me jour 
les îles-

If
l ivre* de «-ample* de Ionie «w- 

p«xse et de tante dimen*ton, 
câblera pencil* école», 

etc., été; j etc.
View livre» et muni»ne relie* 

ttvee *o6t et n de*
PRIX TRES MODERE*.

Une visite <*t «ollioitée

Magasin Populaire•vfr
5'ÈOj j;ïF

C. A. 8TARK,
Agent général du fret et des pâtetagers.

CHAS. DESJARDINS, 
Agent général.

8 00 DK
Malle Anglaise, véa 

Halifax, le Jeudi.... 
* Malle Anglaise, au snp- 

pW leotaire-...
Par ordre,te pour U «

mt F. BRAUN
SecrétaireH6 t»n.

ôe ANNÉE *

L’ALBUM DES FAMILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISTIQUE 
ET BIOGRAPHIQUE

Département des chemina de 
far et tianaux.

Ottawa. 7 février, 1880. IDEMENAGEMENT.Toutes lettres enregistrées doivent être mise à h 
poste une demi-heure d'avance. !

L. DELORMB,
Greffier de l’ÀssJ I»ég. F. DUHAMEL COIN DBS BUES DKF. XS MICHAUD,

SS et 35 Hue S0SG.
chaudières.

Québec, 16 Février 1880.
désire informer ses nombreux amis et le pu­
blic, en général, qü’il a transporté son étal au

. MARCHÉ DU QUARTIER BT, étal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, o 
constamment un approvisionnement de

L’EGLISE ET CUMBERLAND,
OTTAWA

1
Ottawa. 2< Nov. faW

6 septembre 1879. lat..xi ffmcoura-
M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

Aux prix les plus raisonnables.

ù il tiendra

Alex. Mortimer.flBTTK Revue, spécialement destinée aux 
V Familles, renferme 48 pages de matières 
4 lire; double colonne, comprenant des Ré­
cits, Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etfe, et elle parait le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulière 
tinee a propager la bonne lecture au sein des 
familjés dathoiiques, et elle est rédigée par 
les principales plumes canadiennes du pays, 
exl vue d’éclairer et de flaire tout à la^fois, 
par une série de travaux litttiaires inédits et 
très variés. . . ..,

CANAL, WELLAND

bis aux Entrepreneurs Machinistes,
Mûfèmugmm

flitmii de Fer. Intereoloniai,
j^OTER NOIR SOLIDE Viandes de toutes sortes

DANS LA MEILLEUR g CONDITION.

Reconnaissant de l’encouragement 
qu’il a reçu par le passé, il espère que see 
pratiques lui continueront leur patronage 
dan» son nouvel établissement.

Ottawa, 11 Nov., 1879.

Chapeaux du Printemps.
TOUTS» SORTS* DS

CHAPEAUX DU PRINTEMPS 
RRÇUBB TOUS LES JOURS,

G FORCE SIMMS,
tiOO nue auBsex.

L’On Nettoie et Repasse les
DRAPEAUX DE FEUTRE.

Ottawa. 1er avril 1879,

a[uer nos 
le meil- 
tdre des

Papeterie, Reliure, Manufacture fie livres 
de comptes, Gravure sur pterre et sur cuivre.J’espère sans contreditposséder actu­

ellement rassortiment le plus élégant 
et le plus Complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous 1& patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar­
chandises chez

Ottawa, 20 octobre 1879. lan.
i des- libéral

ARRANGEMENTS D’HIVER. IWPRIMSRIÇ,

O. X7\ <>3E|.»EI3^D,

Directeur du département lithographique.
Ordres/exécuté» avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

ASSURANCE

CONTRE LE FEU,
atiques, p|EH SOUMISSIONS cachetée», adressées 

U au soussigné (Sucréiaire des' chemins de 
far et canaux), et ondo*s£p, <• go'umlssioh 
pour portes d'éclueeè,, Canal Welland '* se­
ront reçue# à ce bureau jusqu'à 1'«rivée des 
malles de l'Est et de l’Ouest. JEUDI, le 3

COMMENÇANT LE 17 NOV. 1879.
f L y a, tous tef jours» des trains exptesa, à
X parcours total, pour les voyageurs, (les Un MbrééM deHiulflneehaqae 
Dimanches exceptés), aux heures suivantes 4 : M«la
Partant de la Pointe-Lévhc...........: 8.16 A.M. Le; prix de l’abonnement est de $100 par

“ “ ThviàrMiu-Loup-... 1 40 P.M. année, payable invariablement d’avance, ou
Arrivant à Trpis pistdesp............... . 2.4t " dans les trente jours qui summt la demande

“ Riüibuski ..............  4.25 d’abonnement.
“ Campbellton.......9.15 “ L'abonnément ne se fractionne nas: il

commence av
expédie une des dernières 
V Album des Familles, pour éc

lan
LA COMPAONIK o’aSSDRANCK

k BOTALE IJ'ANOLETBEBE
JUIN prochain, jiour la.construction de por- 
tes et de tougi les anpendkes nécessaires 

ei nduvelles écluses dû Canal Wel-

)
. Alex. MORTIMER

194, 199 ci 198 Rue SPARKS
Ottawa, 22 juillet 1879.

ACTIF, $19,000,000.

Le soussigné est préparé a accepter, des. 
RISQUES CONTRE LE FEU, aux taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro- 
priôtéè qu'il e*f d'usage d'assurer.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L’AGENT

C,iina-

iale. Les plans, spécitications et conditions gé­
nérales )>euvent être vus à ce bureau, le et 
après le 20 Mai prochain, jeudi : on pourra 

imprimées

d. ERRATT lannl’anuée.
a ne pas: il 
demande,;on 

livraisons de 
pour échantillon, 
eut s'abonner chez les 

lettre adressée à M. 
IbUmdes Familles, à

MrchrIr de Meebfcee dn{Pml»l»,
M| RneBldmo.;

“ Dajhousie....9.55 ^‘

1 fi&Ë:.: S«
............................. 1.40 P.M.

Les train  ̂de,Saint-Jean à Halifax restent 
à Moncton chaque dimanche.

Les trains qui partent de Halifax, t.I4 pjn. 
et de Saint-.!ean à 5.05 p.m., le samedi,, res­
tent à Campbellton le dimanche.

J%ir renseignements relatifs aux prix de 
jmssage, billets, tarif du fret, heures de dé­
part, etc., s’adresser au

Sur Merveilleuse invention.
LITHOGRXM PATENTÉ DE JACOB-

aussi ae procurer :des forma les 
pour soumission.

SSSSs FSSES ColIl^D,E Can3ilicn[ie " t-oan''
aussi qu’aucune soumission ue sora prise en Argent à pbéter sur PaopniâTÉa Fonctèm» 
considération à moins d.’étre faite stricti-zn-ni en ville et à la calbpagne, dans les 
selon les d i ^positions mentionnées sur les for- provinces de Québec et d'Ontario, y
mules imprimées, eMans le cas d une com- y„ toutes sommes voulue».

associes ; èt à moins que de plu», un chèque 1. M. LJARK,
de banque accepté, pour la somme de $250, . „ ________ A&enL
<>our les ) orles de chaque écluse, n’occomue- CcM raee *1 WELLUKHOlf.
gue chaque sotimDâlon, cette somme imufë- Ottawa, 28 mars 1879. 
vaet pas être rendue, si les soumissionnaires 
refrisent d’accepter le contrat aux conditions 
mentionnées sur leur soiimission.

Le» chèques ainsi envoyés seront rendus à 
ceux dont les soum ssions ne seront pas ac­
ceptées. „ ‘..i \

Tapisseries et de decors. n’^dï^é »B’»™
_____ cepter la soumission recenont avis que leurs

Ottawa, 22 octobre, 1879. la contrat—dont la Somme énvoyée avec la
soumission formera p*rtie-r*qul devra être 
mis au crédit du Receveur Général, dans le 
délai de 3 jours de la date de det avis. i l 

900/0 seulement de la somme due 
ouvrages faits sera payé, tant que tou 
travaux ne seront pas complètément ter­
minés.

Ce Département ne s’engage pas, cepen­
dant, à accepter la plus basse ni aucune 
soumission. •

%
devront avoir eux-

Dans lés villes, on pet 
Agents spéciaux, ou par 
l’Administrateur de VAU 
Ottawa.

*-
Breveté le î6 j 1879.-

DK 'dAüVé.

10 impressions i la minute Au-dessus de 
50 impression» à »a fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont Inutiles. Le procWé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler. • P 

Indispensable pour Syndics officiels, Avo- 
rat», Arehiteotea, Géomttiea, BantulUirs, 
Marchands et autres.

Ces appare ls sont de 
cartes postales, des billets, 
piers d’affaires, et 
$2.50, $5, $7, et $9.

Halifax.
TEMPS, ARGENT KT Tf^VA^CELEBRES

Bière et Porter
nSsy tànV* moyeu de faire de l’argent

L’administration de . Album des Familles 
accorde une commission de, 10 par cent aux 
personne» qui ae chargent, dan» le» campa­
gnes, de mi * obtenir de nouveaux abonnés. 
Datte ne cas, ce» personne» n’anront à nous 
adresser que 91 AA pour chaque abonné ainsi 
Obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresae^dea dite abonnés, auxquels nous 
adresserons directement V Album des Familles, 
chaque mdîs.

Ottawa, le 20 Janvier 1880

POUDRES OE CONDITION D’ALEXANDIR AUX LWENTEUtS !
BOMJb pont ie* R*bwêie#

Wm HBWE.

S! DE

293, RUE C'UiitBERLdirp.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

DAWES <& Oie.
LACHTNE.

SM
Ottawa.

CA fan.
dimension des 

0» lettres et pa- 
rsspectivement James Mitchell et Cie.tiÎPOTTINGER,

Surmtendant-en-chef.
184, RUE DU CANAL,
Vis-à-vis to magasin de gros de C. T. 

Bate 4 Cie.

JfiT Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate.

Prennent la'Tiberté d’annoncer qu’il» sont 
lovenua les acquéreurs du siège d'affitires et

confection en gros de biscuits et pâtisseries, r*-— 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 
mettront sur un pied de concurrence avanta­
geuse avec les premières maisons de la Puis­
sance, tant pour la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem­
ment, ils font appel avec confl 
merce en demanda
Aucune concession de terre ou exemption 

de taxe ne sera demandée, bien que nos dé­
penses soient considéra j les.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, u 
toujours le patronage de ceux qui aiment 
le pain de première qualité.

les il y
J. Ml JA

457 rue Bai
ulTMontréal. Importateur et marchand de

KN VBNTK CRR*

■ Bopo,
AOSMTS 4 ÜTTiWA.

Ottawa, 20 août 1879.

James et Ole

J. Coursolle & Cie.,ET AUTRES
J. POCKLINGTON,

Gérant.
lan.MEDECINES CELEBRES. On

Sollidtam de Brevets d’invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois. 
Agence» et Cerrespondtoto 

Unta, en Angleterre et en France,
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres ■

dans tout de Canada pour leur efficacité, J. COUBSOLLE & Cie
ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. _ „
Je mets donc le public un garde contre les GhàMBRB VICTORIA,

T. ALEXANDER. “ o»t

Ottawa, 7 nov.. 1879. jB- P-—Brtte 68.

:KOI i ES GIBIER ET FOI».Ottawa, 27 novembre 1879.I qïoNapoléon itteClxev de son patro-nt une partDE. A. BOBILLARD, «Toiagent a Ottawa C. STRAttfON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.

BARBIER C

No. 266* EUE 1
aux Etats- 'VN trouvera toujours l’Aui Moïse & son 

NT VJ Magasin, au Marché neuf du Quartier 
’ By, de toéme que son représentant dans le 

Marché Wellington, avec un approvisionne­
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme par le passé 
à des prix.très réduits.

CHIRURGIEN, OCULISTE BT AURI8TB.

VIS-A-VIS

L’Hotel “Royal Bx
/CIGARES, Tabac et Pipe^’dè première 
\J auaüté constamment en raAlns.

Ottawa, 26 Déc. 1879,

Attention spéciale donnée au traitement des 
maladies a es jeux et des oreilles.m Bureau de santé : En arrière de Vffélel-de- I; F. BRAUN, Secrétaire.

Dépt. des chemrhs de far et canaux,
Ottawa, 29 Mars, 1880.

J. MITCHELL ht Cil.,
oltaM«t68S“T?2:

i m. iOISE LAPOINTE. }is de Heures du Bureau de 9 h 4 Ottawa, 26 Déc. 1879V 1 an

r, FEUILLETON coiffée d’nn bonnet blanc, portant, Si tu avais été chercher l’aUtre.... lit quelques branchas d’une gi- 
daus ses bras Serinette fadieuse, peut-être notre petite fille eût-elle roflée qui chez elle parlait de prin- 
rappelait un peu la coquette Va- vécu.... temps, et montant chqz la Fa­
raude d’autrefois. La mère eût été —J’ai signé ! dit le G rêveur en raude, elle plaça le* fleurs sur la
presque heureuse si de temps en baissant la tête. poitrine de la morte. Le «Fréveur
temps^la toux de l’enfant ne lni Pendant un mois, Serinette lan- sortit pour faire les démarches lé- 
eût rappelé les tristes paroles de gUjt, s’étiola. Durant les nuits, la gales. La mère attristée laissa 
Thérèse et la menace plus grave màreJa gardait dans ses bras pour Thérèse s’occuper des enfants, 
du docteur. Le temps était, beau, endormir ses cuisantes souffrances. Quand il fut question d une bière, 
un,temps de février attiédi par Le Gféveur, ramené pendant une comme l’argent manquait, la Fa- 
1 vï*1-’i I “n Prlntemps. Hélas ! semaine près de la Faraude, un raude avisa une petite caisse de 
c était la dernière halte de la Fa- peu par la pitié et aussi par la bois blanc assez grande pour for-
raude dans sa vie de misère et de peur, reprit ses habitudes de pa- mer un cercueil, et y plaça Ten-
lutte, quand eue rentra le vent regge II rentrait de plus en plus faut. Le Gréveur ’déclara que la 
était froid, et Sennette tremblait tard, prétextant que les cris de morte "n'entrerait pas à l’église, 
sons sa maigre robe. l’enfant lui faisaient mal. La Fa- que sea amis le reniaieàt s’il avait

A partir de ce jour, aea jdues rauda avait mille peines à lqi arra- la lâcheté de demander 
devinrent pins blanches, ses pe- cher un peu d’argent pour acheter ère et une goutte d'e 
tites lèvres "blêmirent, ses yenx du pain, et les jours de paie on se pour sa fille, 
cernés gardèrent l’éclat de la' battait encore dans le taudis, ün —On 1a portera au cimetière,

• Elle passait des journées samedi, le Gréreur entra en chan- dit-il, comme l'enfant d'uu prolé- 
assiae sur son lit, pour avoir moins tant dans le galetas. Il avait le taire, d’un citoyen. Des frères et 
froid, et coihme si l'âme de la pas;hésitent, la face allumée. Le amis viendront la chercher, 
pauvre créature s’épurait et repre- Faraude s'élança vers hli dès qu’il La Faraude tombe 
nait quelque chose «de la bonté parut, et l'entraînant en face d’une chaise en sanglotant

-SSL rasa*, rara raittySSU? ^
-j. d.„ pi,, c... r«*,< « râs?

Il demeura un moment comme dans le placard, noua qn vieux 
hébété, puis il ae coucha sans rien châle noir autour de »a/taille, car 
dire. La mère enveloppa le petit elle n'avait pour toute robe que 
corps d’un linge blanc, et à l’aube cette robe voyante achetée peu 
elle descendit chez Thérèse. La tempe avant, et quaftd elle 
pauvre fille, en apprenant le mal- prête, elle dit à f ouvrier ; 
heur qui frappait sa voisine, cneil- —Et toit

marchait en avant la protégeait 
et que la morte inconnue lui cé­
dait avec joie la moitié de sa pom­
pe funèbre. Au contraire, le Gré- 
veur s’irrita d’être obligé de mar­
cher pas à pas derrière cet autre 
convoi. Il tremblait que la Tron­
che ou quelque camarade l’aper­
çût ; n’aurait-on pas pu croire 
qu’il faisait enterrer son enfant 
par un prêtre au lieu de l’enfouir 
comme doit le faire tout citoyen 
libre penseur et digne de l’amitié 
des purs ? Cette crainte devint si 
violente que, passant devant la 
boutique d'un marchand de vin, 
le Greveur dit à sa femme 

—Le temps de prendre un ca­
non, et je reviens....

Il disparut et revint plus. - 
La Faraude marchait seule der­

rière la bière de Serinette. Des 
larmes roulaient sur ses joues: 
elle se demandait si la misère ne 
lui prendrait pas se» autres en­
fanta comme elle avait prie celle- 
là. Elle songeait à son fils 
né un soir d’hiver, elle 
où, et que peut-être elle ne rever­
rait jamais.

sentait oppressée, il lni sembla 
que pour la «coude fois et sans 
retour en la séparait de son en­
fant. Les parfums de l’encens ar­
rivaient affaiblis jusqu’au seuil de 
l’église ; sur les tentures, la grande 

signe de rédemption se déta­
chait victorieuse. Les cierges 
éclairaient les profondeurs mysté­
rieuses du choeur. Une vie surna­
turelle se réfugiait dans le sanc­
tuaire. Les gens recueillis qui 
formaient le cortège de cette en­
fant inconnue semblaient garder 
sur le front le reflet d’une grande- 
pensée que la Faraude ne trouvait 
pas in fond de son désespoir. On 
eût dit que son enfant à elle n’ap­
partenait pas à cette famille dont 
les chants et tes symboles la frap­
paient et l'attendrissaient pour la 
première fois. ,

—Eh bien ! je t’accompagnerai, 
je l’aimais aussi, cette enfant.... 
quoique cela fasse une bouche de 
moins à nourrir...

On vient d’enlever le corps ; 
Souriceau et Grain-de-NH restèrent 
confiés à la garde de Thérèse, et 
la Faraude et le Gréveur suiviren t 
le cercueil.

Comme ils passaient- devant 
l’église Saint-Etienne du Mont, 
nn convoie en sortait ; un convoi 
d'enfant aussi. ■ La bière dispa­
raissait sous un monceau de lilas 
blanc ; nn groupe de jeunes filiez 
vêtues de mousseline et couron­
nées de roses entourait le cercueil. 
Des prêtres en surplis blanc se te­
naient sur le seuil ; un char garni 
de- draperies bordées de galons 
d’argent attendait. tTn grand con­
cours de parents et d’amis escor­
tait l’enfant ravie A la tendresse 

suj «net-maternelle. L’encombrement pro- 
»» dnit par cette foule arrêta l« Fa­

raude et le Gréveur. La femme 
regarda avec envie cette pompé 

anc funèbre ; elle écouta Je cœur gros 
ces chante d’espérance qui salu­
aient le nouvel ange dans l’enfant 
endormie par le doigt de la mort. 
Elle sentait qu’au départ de sa 

fut petite fille, à elle, manquait ce 
qu’elle trouvait là, et sans définir 
de quelle angoise nouvelle elle se
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Elle s’enfuit en sanglotant.
- Thérèse travaillait encore quand 

elle rentra. Le' soir toute la tâche 
se trouvait finie, la robe de la mère 
et les vêtements des enfants. Le 
Gréveur revint à la sortie de Fate? 
lier; il fut poli avec Thérèse, 
et doux pour sa femme. On lui 
montra étalées sur le lit les toi­
lettes nouvelles, et il promit de 
mener promener la famille le di- 

. manche suivant.
Quand Thérèse redescendit chea 

elle, l’ouvrier porta la machine.
—Tous êtes une brave fille, dit- 

il ; si vous avez besoin de moi.,.
—Ce n'est pas de refus.— les 

pauvres ont toujours besoin les 
uns des autoes.... — Comme il l’a­
vait promis, le Grèvent donna la 
journée de .dimanche à sa famille; 
Faraude vêtue de sa robe neuve,

croix

ie.

tlités
une pri- 

au béniteau.
tafièvrei

V ’
Le Grèvent, impatienté du re. 

ya de faire prendre letard,
pas au cercueil de Serinette; mais 
dû l’obligea à attendre que Tautre 
convoi se fût miéên marche. Alors 
on loi enjoignit dê'.étûvre et de 
prendre fa fille. La Faraude 
éprouva une sorte de soulagement 
Il lni sembla que Serinette parti­
cipait de la sorte à la pompe com­
mandée pour une autre, qu’elle 
aurait Un peu de ces chants, de 
ce» prières ; que cette croix gui

B.
6riei
Uie,
iana

emme- 
ue savait

ün soir quelle adressait cette 
quçation au Gréveur, la Faraude 
appuya sa main tremblante sur le 
bras de l’ouvrier.

Tu m’as punie dans mon en­
fant,'dit-elle, celle-là va mourir,*.

'
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ainsi dlminné. Le rapport des douanes f La législature 
indique une baisse générale sur toute passé un bill autorisant la coustruc- 
la ligne. La protection a &it perdre tion d’un chemin de fer à travers 
aux Etats-Unis ntt nombre cohsMéra- l’isthme d’À vallon, * la tête de la baie 
ble de nos millions ‘dont nos rabri- Notre-Dame, reliàftat ainsi les prfnci- 
canta et producteurs ont profité au pales villes et les centres de colonisa- 
lienet place des fabricants et produc- tion avec les lignes d’embranche 
leurs américains. Voilà un gain net, ment. $5,000,000 seront empruntés 
et la protection, n’eût-elle eu que ce en montants de $500^000, et le cbe- 
résultat, valait bien la peine qu’on min sera construit sous la direction 
l’adoptât d<3 cinq commissaires.

imm
2-$

confédération, quelque 
ie cela aurait pu être,que
e cette immense voie jattré et I 
itralnera, selon lui, la quarts reÿeplis de bouts de
s. il ne cherche pas à {dans Lesquels figure le n 
aportance de l’arrange- l’âgit ^expliquer. Les auteurs" de | pa 

ment conclu au sujet de cette entrepri- ces phrases font autorité, de veux Li 
semais il nie qu’il ait la force et împli- bien le croirev mais pourquoi ? Parce de 
que l’obligation-d’un traité interna qu’ils ont donné cours au mot en ce 
tionàî. Le Canada ne devait cons question en le créant ou en l'adop- la 
traire ce chemin que si ses ressources tant Eh Men ! et nous ? Nous avons 
le permettaient, et illaisse au pays le aussi créé et adopté des mots ; il ne 
soin de décider si nous sommes bien peut y avoir de mal à ce que 
en état de faire face à des dépenses les prenions au sérieux, d’autant plus 
aussi énormes, La politique de son que les étrangers ne feront certaine- 
gouvernement était de construire ce meut pas cette démarche pour nous, 
chemin graduellement, au fur et à Procéder comme nous le deman 
mesure que les finances du pays le dons, M. Tardivel et moi, ce serait 
permettraient, et il est encore d’opi fortifier notre langue qui s’efface de 
nion que c’est la seule: ligne de con jour en jour dans les sphères admi- 
duite qui devrait guider les hommes nistratives. Ce serait la relever, car 
publics dans les circonstances où se nous sommes rendus à un degré où 
trouvent actuellement les finances du sont les langues dites “fixées"— 
pays. II calcule que la construction langues moi tes qui ne cessent de di- 
du chemin de fer canadien du Pacifi- minuèr leur vocabulaire et de perdre 
que devra coûter $121,000,000, et de leur importance, tandis que les 
pense que c’est payer trop cher l’a van- langues vraiment vivantes persistent 
tage de compter la Colombie-Britan- dans leurs évolutions, s’agrandissent, 
nique au nombre des provinces con suivent le mouvement de l’intelli- 
fêaérées. « - gence et tiennent tête à l’univers pen

M. Plumb montre l’inconséquence sant. Témoins : l’aqglais et le fran­
çais de nos jours qui vont en se 
transformant et qui s’emparent de 
toutes les conquêtes de la civilisa­
tion, loitoque celles-ci peuvent être 
utiles à l’Europe.

Fortifions notre langue en lui pas­
sant nos conquêtes. Ce qui est bon 
de l’autre côté de l’océan doit, sous 
ce rapoort, être bon pour nous.

Le danger çst pressant. Si nous 
n’y prenons garde, notre langue, 
a^ant quinze ans, sera chassée de la 
haute administration. En ce mo­
ment tout se réunit contre elle et 
rien, ou presque rien, en sa faveur.

La fin demain.
Benjamin Sulte.
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Se VICK TÉLÉGRAPHIQUE

8 marchés, au même salaire que 
lui gu il reçoit actuellement dans

Après quelque discussion à laquelle 
prennent part les échevins EgîeBOq, 
Heney, Rocque, Coleman, Scott, 
Masson et Lauzon, la motion 
tirée. ->

L’eçhevin Starrs propose, secondé 
par l’échevin Coleman, que toute 
cette partie du rapport du comité des 
marchés, adopté la dernière séance, 
qui a trait au changement des balan­
ces publiques, soit considéré de nou­
veau.

Après une longue discussion sur lé 
sujet, Son Honneur le maire donne 
lecture d’une lettre que lui a adressée 
M. Code, inspecteur officiel des poids 
et mesures :

I
SWICEUimsS ElA travers Ottawa.

Feuilleton—La route de l’abîme . Raoul de
est re

ECHOS DU JOUR Le Globe défend en ces termes le 
gouvernement contre l’accusation de 
certains députés libéraux de Québec 
qui ont prétendu que l’émigration 
était causée pâr la politique protec­
tionniste :

" Bien que nous croyons que la politique 
nationale a retardé le retour de la prospérité 
au Canada, nous ne disons pas que la pré­
sente émigration aux Etats-Unis soit due à la 
mauvaise politique du gouvernement. Le 
tarif a préjudicié au commerce, mais dans 
tous les cas, la renaissance commerciale de­
vait êtré pleinement restaurée dans l’Union 
avant de se manifester lei avec vigueur. Ai- 
oune administration ne saurait contrôler les BMW
mouvements de la population, qui aubissent dll député de Durham-Ouest (M. 
principalement l’influence des salaires, Tes- Blake). Le nombre tableau que ce 
quels deviennent plus élevés pour untanps dernier vient de tracer de son pays 

p*rtl” du conlment q dM's ne peut être dû qu'à une imagination 
•• Le public ae rappellera, ajoute-il, que malade. Il prétend que les avanta 

grand nombre d'Américains émigrèrent au ges offerts par le Canada à' l’immi- 
Uanuda tant que la dépression qui régnait gration sont beaucoup plus grands
de l’autre côie de* frontières n’eut pas gagné (,ue ceux ci pourraient rencontrer

Lslarépublfque voisine et discute 

naître prévalut parmi noue, et maintenant longuement la politique du gouver- 
les Canadiens vont à leur tour aux Etats-Unis. nement libéral au sujet du chemm 
Mais en peu do temps, l’exode ramènera les de fer dû Pacifique,qu’il croit indigne 
gages sur un pied d’égalité dans les deux d’hommes d’Etat honnêtes qui ont à

en faveur de la motion de M. Biake, 
sur motion de M. White (Cardwell), 
le débat est remis à demain.

La Chambre s’djourne à 2 heures 
du matin.

J»eery. sBNMarchés d’Ottawa. eMarchés Etrangers.
Il est rumeur que lord Dufferin de­

viendra lord lieutenant de l’Irlande. PORCELAINE,
ICHRONIQUE PARLEMENTAIRE

(44 morceaux:
M. le juge Routhier vient de com­

poser un chant national pour la fête 
du 24 juin prochain.

Le débat sur le Pacifique se conti­
nue avec ardeur. Les longe discours 
sont à l’ordre du jour : ils varient de 

' six à deux heures. C’est la plus forte 
moyenne connue depuis longtemps. 
Ceux qui ont parlé, hier, sont MM. 
de Ooiemos, Mackenzie, Plumb et 
Charlton: il était deux.-heures, ce 
matin, quand ce dernier termina son 
discours. On voit que la clôture du 
débat n’a pas été aussi prompte qu’on 
l’imaginait. M. White, député de 
Cardwell, prendra le premier la pa­
role sur cette question à la séance de 
cet après-midi. . Le vote sera pris 
cette nuit. La majorité du gouver­
nement sera considérable.

$5.00
Nous sommes heureux d’apprendre 

que la sa^é de M le juge Dubuc, de 
Saint Boniface, Manitoba,,est presque 
complètement-ré tablie.

■■
Ottawa, 15 avril 1880.

“A Sou Honneur le maire et au 
Conseil de la cité d’Ottawa, réunis 
en assemblée.

“ Messieurs,—A la demande de 
plusieurs membres de votre conseil, 
j’ai l’honneur de faire rapport que 
j’ai vérifié huit balances-plateformes 
appartenant à U Corporation, qui 
sont en usage au marché By avec le 
résultat suivant : Sept de ces balan­
ces sont en bon état, et je les ai 
étampées comme ayant été vérifiées 
par moi. La huitième, No. 41,755, 
m’a semblé être une vieille balance 
et exige des réparations ; je l’ai donc 
condamnée comme impropre pour le 
service à présent. La Dalance à foin 
subit actuellement des réparations et 
sera prête demain ou après-demain 
pour l’inspection.

“J’ai l’honneur d’être,
Messieurs,

“ Votre obéissant serviteur,
“ A. Code.”

(Jne longue discussion s’engage 
ensuite au sujet du rapport du 
té des marchés. L’échevin Starrs 
dit qu’iLest en faveur de la proposi­
tion Fairbanks, qui épargnera à la 
ville une somme de plusieurs cen­
taines de piastres. Il est d’opinion 
qu’il faudra dépenser deux fois le 
montant demandé avant de placer de 
nouvelles balances. Les balances 
Fairbanks sont comparables à tou­
tes autres si elles ne leur sont pas 
supérieures.
4 L’échevin Rocque exprime l’opi- 

que les.balances actuelles ne 
lus propres au service. Il croit 

balances. Howe perfection-

C.S.Shaw&Cie Lei
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68 rue Sparks
La soirée donnée hier par made­

moiselle Blanchet, dans les apparte­
ments de l’Orateur, a été un grand 
succès.
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qui
faitLe collège de Bourbonnais, Illinois, 

sera représenté à la grande fête de 
Québec par plusieurs de ses profes­
seurs. ,

Les dépêches de ce matin annon­
cent que l’état de santé de l’honora­
ble M. Brown inspire un peu plus 
d’espoir à ses médecins.

Parlant de la dette publique, M. 
Biake a dit l’autre jour qu’elle^ avait 
augmenté de $75,000,000 en Î871-à 
$140,000,000 en 1879, puis il a com­
paré l’augmentation de notre dette 
avec la dette des pays européens, 
causée en grande partie par des frais 
de guerre. Le député de West Dur­
ham s’est bien gaï-dé de reconnaître, 
par exemple, qu’il faut inclure dans 
cette augmentation une somme de 
près de $14,000,000—formée par les 
dettes provinciales que le gouverne­
ment canadien a assumées en 1873.

bQue vont dire'de cela la Patrie, le 
Provincial et autres feuilles rouges de 
même dimension et de même impor­
tance, qui se sont niaisement attaqués 
à l’honorable. Jü Lar.gevin, à pro­
pos de cette question.

Sast
TOUS LES JOURS mai

MM
rueCONSEIL ETE VILLEOn doit former à Toronto une 

nouvelle association libérale formée 
à l’image de M. Biake, à l’encontre 
des vues du Globe. '

été
Une assemblée régulière du con­

seil de ville d’Ottawa a cli lieu nier 
soir. Etaient présents : Son Hon­
neur le maire, les échevins Lauzon, 
Jamieson, Starrs, Harris, Eagleson, 
Masson, Scott, Heney, Bingham. 
Christin, Bobier, Saint-Jeân, Cole­
man et Rocque.

Après les affaires de routine, le 
grenier lit une lettre de l’échevin 
Lang, résignant son mandat comthe 
représentant du quartier Wellington, 
pour raison d’absence. »

Cette résignation est acceptée et le 
maire est requis d’émettre son man­
dat pour une nouvelle élection pour 
remplir cette vacance.

La lettre suivante est lue :

CONGRÈS LITTÉRAIRE
secc 
les i(Suite.)

Il ne faudrait pas s’effrayer de l’in­
fluence qu’exercerait uu semblable 
congrès. Vingt-cinq bonnes têtes ca­
nadiennes valent vingt-cin bonnes 
têtes européennes, et même davanta­
ge lorsqu’il s’agit de choses essentiel­
lement canadiennes. D’ailleurs, il en 
serait des jugements prononcés chez 
nous comme de ceux de l’Académie : 
libre à qui voudra de n’en pas tenir 
compte.

A l’heure qu’il est, nous avons 
quelques centaines de mots à légali 
ser. Qui va s’arroger le droit de le 
faire et par qui ce droit serait-il re­
connu ? R est évident qu’une auto­
rité quelconque devient nécessaire

J’appelle autorité la réunion d’un 
certain nombre des personnes aptes à 
traiter ues questions : les traducteurs 
officiels, les journalistes, les ingé­
nieurs, les écrivains en général. 
Nous sommes-deux cents que l’on 
pourrait consulter et dont le vflte au­
rait un poids décisif dans cette ma­
tière.

Nous êvons donc de nombreuses 
questions à résoudre et un personnel 
compétent pour les débattre et arrê­
ter une opinion. De plus en plus 
comme iu temps de Richelieu. Fon­
dons notre Académie 1

comi-On nous écrit de Bourbonnais, Illi 
nois, que le collège des clercs Saint- 
Viateur de cette localité organise une 
grande excursion pour les Canadiens 
de l’Ouest, sous les auspices du Grand- 
Tronc et du Michigan 
de la fête nationale de Québec. Les 
billets d’excursion de Chicago à Qué­
bec ne coûteront que $17 pour l’aller 
et le retour. Ce chiffre est aussi mi­
nime qu’il peut l’être et permettra, 
nous n’en doutons pas, à des milliers 
de canadiens de l’ouest de venir ren­
dre visite au pays natal en cette cir- 
cqpstance mémorable.

Cette excursion est organisée au 
bénéfice d’une œuvre essentiellement 
nationale : le collège de Bourbonnais, 
le seul collège classique franco-cana­
dien qui existe, croyons-nous, aux 
Etats-Unis. On ne pouvait lui donner 
un meilleur but et nous espérons que 
les recettes seront considérables, ^ar 
cette institution mérite à tous égards 
l’encouragement de nos compatriotes 
émigrés. Cette institution a dû dépo­
ser près de $1500 comme frais de ga­
rantie, ce qui démontre que cette 
excursion est organisée de façon à 
donner pleine satisfaction au public.

Les Canadiens de l’Ouest seront ac­
cueillis avec bonheur par leurs com­
patriotes émigrés. Qu’ils viennent 
par milliers 1

»
L

M. L. Stafford, avocat, de Montréal, 
a été nommé traducteur anglais à 
l’Assemblée législative de Québec, à 
la place de M. Curran, décédé der­
nièrement.

gem 
augi 
est c 
droi 
à urHA'RCflAIBISISal, en vue &
nbl<Dans ce cas, ce n’était pas à propre 

ment parler une augmentation de 
dettes, mais simplement un transfert 
dès dettes provinciales au gouverne­
ment fédéral, ce qui n’accroit aucu­
nement les charges publiques. Il au­
rait pu ajouter que $8,000,000 de 
cette augmentation de dettes sont 
dus aux déficits de l’administration ateliers de la compagnie du Grand- 
de M. Mackenzie, qui refusa ie prati­
quer l’économie ou de prendre des 
moyens pour rétablir l’équilibre en 
tre le revenu et la dépense.

sur
Je comble du crétinisme : Le cor­

respondant du Constitutionnel qui a 
pu écrire : “ Parlez français à Ottawa 
et l’on vous prendra pour un algon­
quin ou pour un barbare 1 ”

Illin
def.Nouvelles et de Goût

nion mal!
sont p 
que les
nées sont supérieures aux Fair­
banks.

L’échevin Heney dit que de nou­
velles balances ne sont aucunement 
nécessaires et que l’on devrait conti­
nuer d’utiliser les balances actuelles.

Le maire nie avoir essayé de faire 
subir une .pression sur un. écho vin

rag gggriMss^l
de prouve^ cette assertion sur ce 
point.

M. Rocque dit qu’il peut nommer 
l’échevin Scott

L’échevin Scott nie que le maire 
ait fait une tentative de ce genre pour 
ce qui le concerne.

L^échevin Lauzon nie que le co 
mité des marchés ait eii l’intention 
d’acheter, l’an dernier, de nouvelles 
balances. Il dit que ce serait gaspil­
ler l’argent des contribuables d’ache 
ter de nouvelles balances après qiie 
l’inspecteur du gouvernement a fait 
un rapport en faveur des balances 
actuelles. L’opinion publique est 
fortement hostile à la transaction 
proposée : on peut en juger par le 
témoignage unanime des journaux.
H affirme que les balances ont été Ayant fait de grandes améliorations à son 
expédiées aes Etats-Unis avant que le lui permettant d'exhiber uh assortiment 
rapport fin comité des marchés ,fût P108 ÇOMidôrabfe de 
soumis aa conseil de ri lié; ce qui m. 
donne un caractère fort louche 4 
cette affaire. . "

L’échevin Egleson n’a aucun doute 
que les balances Fairbanks et Howe 
ne soient également bonnes. La 
question est de savoir si la ville a 
besoin de balances nouvelles. Il a 
voté à la dernière assemblée pour 
l’adoption du rapport du comité des 
marchés, étant sous l’impression que 
ce comité avait étudié parfaitement 
la question. Il désire que l’on con 
serve les balances Fairbanks et qu’on 
les réajuste. H a assisté à l’épreuve 
des balances actuelles, et il est con­
vaincu qu’elles sont toutà fait propres 
au service.

La motion de réconsidération pré­
sentée par.l’ôchevin Starrs est ensuite 
mise aux voix et adoptée sur la divi­
sion suivante :

Pour : les échevins Coleman, Egle- 
Harris, Starrs, Heney, Saint

la te
debc 
hier 
Plus 
été t 
qu’il 
cents

CHEZ“Ottawa, 19 avril, 1880. 
Monsieur,—En considération du 

patronage.que là ville d’Ottawa a ac­
cordé à notre maison depuis nlu 
sieurs années, je prends la liberté de 
vous faire la proposition suivante ; 
Nous nous engageons à réparer et ré­
ajuster gratuitement toutes les ba­
lances a -tuellemeut en usage par la 
ville, à la satisfaction de l’inspecteur 
du gouvernement et des autorités 
municipales, et dans le cas où ces 
balances, après avoir été ainsi répa­
rées et 
raient

H y a beaucoup d’ouvrage dans les

ODOHERTY et Cle, ,Tronc, à la Pointÿ Saint Charles. Au- 
delà de 1,300 hommes y sont em­
ployés, et un grand nombre d’eux 
travaillent 13 heures par jour.

man1 
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Dans son grand discours sur le Pa­
cifique, sir Charles Tupper a déclaré 
que le résultat des élections en An­
gleterre ne lui inspirait aucune in­
quiétude et qu’il avait, par exemple, 
autant confiance dans lord Cardwell, 
comme ministry des cdlonies, que 
dans sir Michael Hincks-Beach.

M. Mackenzie a dit, hier, dans son 
discours 'sur le Pacifique que Sa 
Grandeur Mgr Taché—dont il a cité 
lq témoignage concernant la partie 
aride de notre Nord-Ouest—est la 
meilleufe autorité que l'on puisse 
invoquer sur cette question. C’est 
un aveu bon à recueillir.

1880.

ré ajustées, ne rencontre- 
pas l’approbation des autorités, 

nous les remplacerons par de nou­
velles—les plate-formes, toutefois, 
non comprises—sans charge extra.

“ Nous sommes, messieurs,
“ Vos obéissants serviteurs,

“ Fairbanks et Cie.

dons notre Académie 1
A quoi Jbôn ?
A préserver notre langue, à la corn 

pléter, à lui donner du ton, à la met­
tre enfin au niveau de la position de 
peuple éclairé que nous ambitionnons 
sur ce continent.

Songeoas y bien, il ne nous reste 
pas un fort bagage d’éléments fran­
çais. Nos coutumes, nos fêtes, nos 
maisons, bob habits, nos sociétés— 

la est anglo-américain. La 
aiji, autrefois, nous séparait 

isMf de langue anglaise n’est 
rrière : les Irlandais, ar- 
quarante ans sont catho­

liques eux (aussi, mais somme ils par­
lent anglais et ne nous aiment pas, 
ils nuisent^ plus qu’ils ne servent à 

3 naWnalité. _

m
il.

VM. Cardwell a toujours été en fa­
veur de la confédération. Pas un mi- L’ipiscopat français continue de 
nistre anglais n’a plus contribué que protester contre les décrets du 31 
lui à son établissement,et son succès- mars dernier. Un correspondant du 
seur, comme secrétaire au départe- Jkrald écrit du Caire que les PP. Jé- 
ment des colonies, n’a eu qu’à conti 
nuer l’œuvre qu’il avait accomplie.

Lors de son voyage en Angleterre, 
sir John Macdonald a eu une entre­
vue fort satisfaisante avec M. Foster, 
l’un des chefs du parti libéral, qui 
tout dernièrement encore s'exprimait avec eux. 
ainsi à une assemblée de l’Institut 
Colonial : “ Mon ami sir John Mac-

“ A Son Honneur
“ le maire d’Ottawa.” ,"-w' 3*

IS
Ki.Cette lettre est accompagnée d’une 

autre de M. McGillivray témoignant 
de l’efficacité des balances de Fair­
banks.

Le maire dit que la question de 
nommer un constable spécial povy 
les marchés a ôté prise en considéra 
tion par les commissaires de la police 
et que ces derniers ne peuvent accor 
deFèètte demande. Si le comité des 
marchés veut engager le constable 

résigner l’emploi qu’il occu­
pe aujourd’hui pour s’occuper de la 
garde des marchés, les commissaires 
feront tout en leur pouvoir pour se­
conder leurs vues.

L’échevin Egleson présente un 
rapport du comité des finances, re 
commandant le paiement de la som 
me de $2,382.31 due au comté de 
Carleton pour frais de jurés et la part 
afférente à la ville dans les dépenses 
pour le service de sténographie eau 
31 décembre 1879. Le comité recom­
mande aussi que la réclamation de 
$17 faite par Pierre Mansfield pour 
20 cordes de bois de chauffage don­
nées aux pauvres soit payée.

Le comité recommande en outre, 
qu’un arrangement à l’amiable soit 
fait dans la cause de Shepherd con­
tre la corporation et que la somme 
de $88 réclamée par le demandeur 
lui soit payée, afin d’éviter de nou­
veaux frais.

Ce rapport est adopté.
Le comité du feu et de l’éclairage 

annonce qu’il a reçu les soumissions 
suivantes pour les uniformes et les 
chaussures de la brigade des pom­
piers :

Pour les uniformes. —AMowat et 
fjlsont fourni neuf échantillons à des 
prix variant de $13.50 à $25 par uni- 
lorme.

C. Gagné, quatre échantillons 
prix, de $14.75 a $20 par uniforme. 
i>e comité a donné le contrat à ce 
dernier à raison de $15.25 par habil 
lement

Les soumissions suivantes sont 
pour les chaussures :

J. Daiéà......... .
N. Léger-...............
Chs. Beaupré........ 4JM)
O. Durocher.......... 4.25

M.LAOB.PUIMP duit < 
vitres 
le ch<

suites ont l’intention d’acheter Mans 
cette ville les bâtiments dont Ismael 
Pacha se proposait de-faire une école 
militaire- l>a valeur de cette propriété 
est estiméè à 4,000,000 de franes. Lu 
marquis de Bute est en conférence

tout ce 
religion q 
de la masi 
pins une ‘ 
rivés dent

CHAMBRE DES COMMUNES
LaL’orateur prend son siège à trois

menras.— ................. ............. .,
Après les affaires de routine,
La chambre reprend le débat 

ajourné sur la motion de M. Biake,
au sujet du chemin de fer du Pacifi- notre natiÿnalite^™^^^^^^^ 
que canadien. La langue est aujourd’hui notre

M. de Cosmos dit que cette ques seul rempart solide^—encore est-il 
tion est d’une importance vitale en ébréohé par endroits. 
ce qu’elle affecte la permanence de Déjà nps artisans ont oublié les 
l’Union. H cite les paroles pronon- noms français de leurs outils et ils 
cées dans une autre occasipn par M. n’ont pas appris à nommer dans leur 
Biake, à l’effet que rengagement de langue les outils inventés dèpuis que 
construire ce chemin de fer était la France s’est retirée de nous. Ils 
plus moral que matériel. Il montre emploient des termes anglais. Ce 
tout l’odieux de cette conduite en ré- n’estpas tout le monde qui va se 
pudiant aujourd’hui un engagement charger <l’y porter remède ; tout le 
international que tout honnête hom- monde ce n’est Mrsonne, au lieu que 
me devrait respecter. M. Mackenzie le moindre tribpnal agit et se fait 
lui-même est d’opinion que ce traité écouter/
ne devrait pas être observé. L’hono- Nos ingénieurs ne savent à quel 
rab(e député lit on extrait de Vattel, saint se-vouer pour écrire en français 
la grande autorité en matière de lois des expressions dont l’équivalent 
internationales, pour prouver que la n’est p$s connu de la France et ne le 
fidélité dans l’exécution des traités sera probablement jamais, attendu 
est la pierre fondamentale de l’eus que l’objet auquel elles s’appliquent 
tence des nations. Autant vaut voler n’y existe pas ou s’y rencontre avec 

1 à un hdmme son argent que de man- des modifications marquantes. Les 
didats ont manifesté les plus chaleu- quer à la foi jurée. Il a été entendu, mots canadiens inventas r"
reuses sympathies pour les colonies *0r8 de l’établissement de la coufédé- duire ou rendre ces termes anglais

■ --------- ration, que toutes les provinces qui devraient avoir droit de cité dans le
en font partie seraient réunies l’une dictionnaire canadien—mais ce dic- 
à l’autre au moyen de chemins de tionnairé qui le fera et qui le revêtira 
fer, et les ennemis de la confédéra du prestige demandé? Tout le monde, 
tion ne sauraient prendre de meilleur alors perso |gj
moyen pour la détruire qu’en s’op- Et, tenez, ta preuve en est grande 
posant à la construction du chemin puisque ce ûictionoairefcriste en par­
ue fer du Pacifique. tie et tin’ll n’a pas force de loi ni,

Le gouvernement libéral tout en j’oserais dire, force d’usage. Il a été
prétextant qu’il ne voulait pas cons- commencé par feu M. E. P. Dorion,
truire cette grande voié ferrée, a ce- chef des traducteurs français aux
pendant dépensé $32,000 pour faire Communes, et continué par son suc-

■^1  . transporter des lisses sur les bords de cesseur ot ses collègues de bureau.
Up de nos confrères des Etats-Unis ia rivière Fraser montrant pat là sa Que lui manque-t-il pour que le pre-

fourberie et ajoutant encore à ses mier venu ne puisse -b mettre de 
trop nombreuses iniquités. côté et Briser runiformité des Ira-

L’honorable député parle dans le duettons officielles ? Une sanction, 
môme sens durant deux hetypwet piyirendre cette .sanction ? Parmi 
egt suivi par M. Mackenzie qûrpaÿp d^Révidemmeri^puisque la France 
jusqu’à 6 heures. r 4^i , ne saurait être appelée à régler des

A 8 heures, la chambre ayant re- termes et des choses qu’elle no con- Le comité recommande que la sou-
pris sa séance, M. Mackenzie continue naît oas. mission de M. Beaupré soit acceptée à
son discours sur le même sujet. Il Ü^us toutes les branches de l’ad raison de $4 la paire, ce monsieur 
regrette qu'une plus forte opposition ministration publique, dans les in kyant déjà fourni des chaussures 
n ait pas ôté faite au* résolutions sur dustriÿ, dans le commerce il en est pour la police, qui ont donné entière 
le chemin de fer du Pacifique lors ainsi : lions sommes serrés entre des satisfaction.
qu elles furent présentées en 1872. Il mots qui s’imposent et l’Académie Après quelques observations des 
croit que les conditions de l’engage- qui ne les adopte pas. Légitimons! échevins Egleson et Lauzou, ce rap- 
ment seront fatales au crMit d,u pays Ces mots sont de nous, à nous, port est adopté, 
et pense quai aurait valu bien mieux signobs leur des actes de naissance. Le rapport de ltingénieur dé lacité 
Lisser la Colombie-Britannique Droit de conquête ! usons-en. et du chef de la brigade du feu, r&
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Une dame écrit au Herald de cette 
ville pour se plaindre que quelques 
députés braquent leurs lunettes sur 
les dames des galeries avec trop de 
sans gêne durant les Séances de la 
Chambre. Elle prétend qu’un député 
envoya même, l’autre jour, une note 
à une dame qu’il ne connaissait pas, 
lui demandant d’enlever son voile 
afin qu’il pût mieux la contempler. 
Nous doutons fort, cependant, qq’un 
député puisse oublier à ce point les 
convenances les plus élémentaires.

que les années précédentes, est capable de 
satkfkire tous les goûts.donald est venu dans ce pays, il n’y 

a pas longtemps, dans le but d'obte­
nir une garantie pour le chemin de 
fer du Pacifique, et il serait peut-être 
bon que la mère-patrie agisse d’une 
façon très libérale à cet égard.”

Il remercie ses nombreuses pratiques de 
l’encouragement libéral qu’il en a reçu, et 
sollicite de nouveau leur patronage et celui 
du public en général. Il fera tout ën son 
pouvoir pour tous les satisfaire.| xl

H. A TOUJOURS K* MAIMS

VOLAILLES,
SAUCISSES,

LANQUES,
VIANDES FUMÉES, - 

LARD SA LÉ, de., de.,

AU COIN DU VIEUX

- 41COMMERCE DU NORD-OUEST
m M. Taylor, consul américain à Win­

nipeg, écrit à son gouvernement, à 
Washington, que le nouveau tarif 
protecteur a eu pour effet d’augmenter 
considérablement le commerce de 
Manitoba avec les provinces de l’Est. 
Les importations du Nord-Ouest se 
font maintenant de ces provinces au 
lieu de veniÿ des Etats-Unis comme 
autrefois, et M. Taylor déclare 
“le commerce américain a
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HÉ/'-
Une revuè anglaise, The Colonies 

and India, remarque que dans la 
campagne électorale qui vient de se 
terminer en Angleterre, tous les can-

MARCHE BY*sou,
Jean, Lauzon—7.

Contre : les échevins Masson, Do- 
hier, Christin, Scott, Jamieson, 
Rocque, Bingham—7.

Les votes étant également partagés, 
le maire donne son vote prêpondé 
rant eif faveur de la motion qtll est 
adoptée.

m.
SUR LA RUE CLARENCE. 

OttAW*, 22 toare 1880.E: pour Ira-m

ii que 
ses

beaux jours dans l’Ouest canadien.”
Voilà un aveu important à recueillir, 
et qui montre que la nouvelle politi­
que à Manitoba a parfaitement atteint 
son but, qui était de protéger le com­
merce et l’industrie du pays contre 
lâ concurrence étrangère.
, Le rapport du consul constate que 
sur le chiffre de $1,960,000 d’jmpor- 

! talions faites à Manitoba en 1879, les . .
L objets de proven,,** américaine ne «T *,u,v*n‘eS’ un

i comptaient que pour «840,000, c’esb, sur émigration.

«fe à dire pour moins* moitié, tandis- *-Noe» irtnriiw gemmae à éutf-

T,e —Tdimim portation se faisait an bénéfice des nous joignons notre faible voix àceile 
■HEXUté-tont» avant rétablissement du des journaux qui s’occupent de cette 

■■«in ............... Y ÉÜ ■ ■ ■ question pour mettre nos compatrio­
tes en garde contre les belles pro­
messes qo’on pourrait leur fa*s< afin 
de les inviter à émigrer; nous leur 
dirons franchement que celui qui est 
en lieu de vivre au pays, quelque 
pauvre que soit cette vie, agit plus 

. .sagement en restiint où il est qu’en 
ions américaines ont cherchant mieux ailleurs.”

HOTELMOÏTREALet leur désir de favoriser les bonnes 
relations entre elles et la mère-patrie. 
EHé conclut que le temps n’est pas 
éloigné où toutes auront, auprès du 
gouvernement anglais, un représen­
tant qui pourra ainsi exercer une 
influence directe sur les questiotis 
qui intéressent l’empire générale­
ment

une.

M1CH. (MILLIER alias SAV10S
COIN DBS ROIS

Wellington et Bridge, Bull
Brândies et cigares de premier choix, et 

table Se première classe Chevaux et voitures 
d< tuâtes sortes à volent*.

Les personnes qui visitent Huit en tou­
ristes bu pour allaires, feront bleu de des­
cendre à cet Miel, où oliee trouveront tout 
le confort désirable.

I» fevrier ISM.

|JHAPEÀI)I BE 801E.

Lee nouvelles modes de chapeaux pour le 
printemps sont prèles. *

Ges chapeaux font bien, sont Irès légers et 
conviennent à presque touteiles flgnres.

X
MagdeéC,
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R. J. DEVLIN♦4.00 la paire. 
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Ceepagile dlmprlaerie d’Ottawa
Æ-fé^iS “r
le bureeu du greSer de ls cil*, Sa Is ville 
d’Ottawa, le 1er mars 1880. Je fais mainte­
nant appel 1 tous les «lecteurs de la munici­
palité de ventrexaminer In dite liste, et, si 
on j découvre quelques erreurs ou omissions, 
de prendre de suite les mesures, nécessaires 
pùur les foire rectiOer stSant la loi.

D«t*l Ottawa, ce 1er jour demurs 1880.
W. P. LBTT, 

Cramer de la cité.

Une assemblée dee actionnaires de la 
Compagnie d’imprimerie d’Ottawa—dûment 
incorporée en vertu de lettres-patentes du 
gouvernement d’Ontario—sera tenue, le 28 
AVRIL prochain, au nç. 8, rue Murray, à 8 
heures p. m .pour procéder à l'élection des 
directeurs et aux affaires g<
Compagnie.

Par ordre des directeurs provisoires.
C. D. THÛRIAULT.

Ottawa, 16 avril 1880.

c $l ,160,000 restés au pays 
ïrvi à acheter des produits 
u lieu de servir à payer 
américains. Et l’on sait 

»as àManitoba seulement
poussé
mais, c
»
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m
de .deux aubergistes. 11 a
incriminé d’autres personnes dont il 
a* toutefois refusé de donner les 
noms fl se considère comme la Tic 
time d’agitateurs politiques et pense 
qu’avant qu’il soit longtemps un 
nouvel attentat sera dirigé contre la

Une dépêche de Madrid dit que le 
fiiario el lePtnal publient les aveui 
(f Otero qu’ils prétehdent leur avoir 
été communiqués par te grand cham-
‘’’oo’l* emrainé, dit-il, dans Sine 

0 réunion de société secrète tenue à
14 earns ®fc Ëtvan Ulida, dont tous les membres étaient

* masqués, et c’est là qu’on lui a donné 
ÿfo&. 98 et 100 Rue Sparks l’ordre d’assassiner Eanuas de Gas­

tello. Il a reçu 130 francs, p 
pistole, pour se rendre à Madi 
arrivant dans cette dernière ville. 
1 ordre fut révoqué et on lui dit quHl 
avait à tuer le roi. S’il n’avait pas 
fait le coup, il prétend qu’il aurait* 
été infailliD ement* assassiné. Deux 
personnes affiliées à la société l’ont 
accompagüé jusqu’aux portes du pa 
lais.

Londres, 19—Le Standard dit sa 
voir de source certaine que lord Bea 
consfleld a présenté sa résignation 
hier et qu’elle a été acceptée. Le 
de son successeur n’est pas encore 
désigné, iûais iiy aurait eu une en­
tente entre Granville,. Hartington et 
Gladstone.

Londres, 19—La Reine a donné 
aujourd’hui une nouvelle audience à 
lord Beaconsfield ; le marquis de 
Salisbury ne s’est pas rendu à Wind-

j'/
à la”r$W- 'if estum D’fTHK RBfu, dn AssonmmitT constimAgs mce' * ■Wi

par sa longue expérience 
détectif. Celui-ci se mit donc

it
NOUVEAUTES ! I Dis ifi Fust fle l’Aiilte,

ET' DE DRAPS FRANÇAIS,

TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,
■jft Tweeds Cemaâien®, eto

WrOn sollicite respectueusemeat la yisite et le patronage du public.

connu 
comme
i) la poursuite des fugitifs, et après 
les avoir ftpivis^u» endroit à l’autre 
depuis plus de quatre mois, il vient 
de mettre la main sur l’un d’eux, qui 
dit se nommer Smith. Le chef de 
notre police a télégraphié aux autori­
tés de Philadelphie de tenir riùd|tidu 
sous bonne garde jusqu'à son arrivée.
Le capitaine bherwood est parti ce 
matin pour Philadelphie.

^-Lés assises dti-printemps, pour le 
comté de Carleton, se sont ouvertes, 
hier après-midi, au palais de justice, 

la présidence du juge Patterson.
Après les proclamations d’usage, 

l’huissier audiencier procéda à l’ap­
pel des grands juré* dont voici les 
noms:

William Besserer, Samuel Billings, 
William Graham, Thomas Good,
Hugh Gainsworth, Elisha Graham,
David | Jamiesou, Joseph Johnston, 
Archibald Kennedy, Alexander Ken 
nedy, William Markley,
Loney, .Francis J. Leggett, James T.
Lamb, Malcolm McNaugton, James 
Martin, John Nelson et Archibald 
Scott. M. Legget fut choisi comme 
président

Voici les causes criminelles inscri­
tes sur le calendrier de la cour :

La Reine vs Catherine Sabourin— 
Meurtre.

la Reine vs Thomas Brennan—In 
cendiaire.

La Reine vs Marcile Normand— 
Distillerie clandestine.

La Rpine vs James Mooney—Distil­
lerie clandestine.

La Reine es Thomas Butler—At 
tentât à la pudeur.

La Reine vs Benjamin Curran et 
John Haig—Coups et blessures.

La Reine vs Hugh Brownlee— T* 
Coups et blessures.

La Reine vs Robert Walsh—Dé­
tournement de fonds.

La cour a également à juger grand 
nombre de causes civiles.

fm y.Ru
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EUSSE PRIVEE 111 JDI ET i SM

&! Ottawa, 10 février i860. é.❖BOOT
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'Une RÉSIDENCE on -brique, contenant 
10 appartements, avec remises et jardin, 
No. 152 rue Dalhousie ; loyer, $10 par mois.

Un MAGASIN et RÉSIDENCE, No 170 
coin des rues Dalhousie et Water ; loyer, $ 12 
por mois.

Pour plus ample information, s’adresser à 
Madame H. PINARD,

84 rod Water.

Pour le» Jeune» Gens
del*

Calcutta, 19—On dit que Empe­
reur Theeban, mort dernièrement de 
la petite vérole, a eu pour successeur 
le prince Zhee Maison, qui avait été 
incarcéré il y a quelque temps pour 
conspiration. Ce rapport manque 
toutefois de confirmation.

La nouvelle des sacrifices humains 
qui ont eu lieu à Mandalay est par­
faitement exacte.

Cfe Lei
■La tenue des Livres, l'Arithmétique, la 

Calligraphy la correspondance Commer­
ciale et la Grammaire sont èn soignées en 0 *William
Anglais et en Français par un professeur 
compétant. '

Le Latin et le Piano sont extra.
On recevra un certain nombre de ponsion-

Pour plus d’informations, s’adresser au 
professeur, à sa résidence, No. Iti.ree Murray

AVIS DE DEMENAGEMENT
rks Etablissement Caledonia

nom Were le 5 Avril ©curent# i
DEGRAISSAGE, NETTOYAGE MM. DAWES et Cie. JJ.-B. LEFEBVRE, Professeur BT; I

Ed. O’LEARY, Machine a battre les Tapis
1 Transporteront leur établissement d’em bon teillage au

No. 383 rue Wellington, (coin de la rue Bay,)
Porte voisine de la glacière de M. l’tchevin Christin.

JAS. POCKLINGTON,
Gérant.

trrAtn-vtm. ( t'ii-Â-H. Ir quai de la Heine.)

MABCHAND TAILLEUR
- BT

Fournisseur des

Habillements do messieurs teints clair ou 
foncé pour

vastesVntrepête de

piers ent été précipités du haut d’une télégramme »|Oute que les
échelle ; Van est mort sur le coup, le llbérauI «ont disposés à taire des 
second à reçu des blessures auxquels f?““88,0.n8 raisonnables au parti ir 
les il ne survivra pas. landais.

Les ouvriers travaillant au déchar- Londres,19-Le Times dit un U y 
gement des navires ont demandé une a tout heu de croire que Hart ngton 
augmentation de salaire. Comme ilest douteux que la compagnie fasse Berlin, 19 Le débat sur les amen
f,tyBré*nt,0m 0n S’atteI,d =renieirés^i^ri0,coS

Saint-Louis, Missouri, 19-Un ter “f na“ Rf18**Ils ont été reP°"s 
nble ouragan est passé aujourd’hui sés sans exceptiou. 
sur LittletoÀVn, comté de Marsfleld,
Illinois, sur le parcours du chemin 
de fer du Pacifique,. détruisant tout 

Pour comble de

sor

UNE PIASTRE.RS
Gants, Nattes, Robes, etc., nettoyés.

UN BON TAILLEUR
Est attaché à l'établissement pour le 

pressage.
BUREAU : —52, RUÉ WELLINGTON

Ottawa, 1er Avril 1880Un bon assortiment

Harnais, Salles, Malles, Valises,
-«tC., etCT’" 0 ' r*

Les soussignés informent leurs amis ot le public qu’ils ont fabriqué durant l'hiver, et 
olfront maintenant en vente, un magnifique assortiment de

Harnais, Selles, Malles, Harnais pour les chantiers 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises, 

Harnais de travail, Colliers, Selles de dres­
sage, Couvertures de chevaux de toute 

description, etc., etc., etc.
n«r CUIR A lit 1« N AI* COUPE A ORDRE OU EK QUANTITE

péoielit* <te GENOUILLÈRES POUR LEE CHEVAUX sujet» k «e blesser ou pour 
ceux qui font de longs trajets.

Ceux qui auraient besoin d'articles dans notre branche feront bien de venir inspecter 
notre stock. Nous offrons des avantages tels qu'ils devront avoir poor résultat d'établn 
des relations satisfaisantes entre nous et le public.

S,„& H. BORBRIDGE,
88 et 90, coin des rues Rideau et Mosarove,

BASSE-VILLE, OTTAWA

Pour

L>AUTOMNE ETLWIVER
A des prix qui conviennent « toutes les 

bourses.
Ottawa, 10 Nov., 1879.

PHASES ET VIAÏÏ
Ottawa. « avril 1880.lan

PETITE GAZETTE
LES

—Pour les articles de mode et de 
fantaisie, visitez le magasin à l’en­
seigne dé la Boule verte, rue DJl- 
housie. L’assortiment est au complet 
et les prix presque impossibles.

—Lorsque l’estbmac d’un enfant est dur 
et enflé, cW qu’il a des vers. Rien de ce 
qu’il mange ne lui tait du bien. La nourri­
ture est absorbée par les vers. Achetez une 
boite du vermifuge confit ou Pastilles vero 
tuges, donnez-les à l’emant et il sera guéri,
—JûwVendrai aux enchères publiques 

vendredi, le 23 àvril, au No'. 83, rue 
Stewart,.Côte de Sable, un piano, des 
meubles de salle à dîner, de chambre 
à coucher, des matelas et lits de plu­
me, de la vaisselle, des cristaux, un 
poêle de cuisine double avec ses us- 
tentilee, une glacitown diilttronte 
anrci^F de menage. Tente à dix 
heures. Termes coml a

ii :

Chemin de Ter Q. M. 0. & 0A TRAVERS, OTTAWAGoût D’ARTICLES DR IODESsur son passage, 
malheur, un incendie éclata" durant 
la tempête, et 14 ne reste plus rien 
debout aujourd’hui de ce gui était, 
hier encore, une jolie petite ville. 
Plus de quarante «cadavres ont déjà 
été tirés des ruines, et l’on suppose 
qu’il se trouve encore deux ou trois 
cents victimes dans les débris fu­
mants. Tous les médecins de la ville, 
à part deux, ont été tués, et le besoin 
s’en fait grandement sentir, pour soi­
gner les centaines de blessés. Un 
convoi de secours, emmenant un bon 
nombre de médecins et de* gardes 
malades, est parti aujourd’hui de 
Springfield, Missouri, pour se rendre 
au lieu du sinistre. La tempête s’est 
fait sentir généralement dans tout le 

. Missouri occidental, ej on craint que 
les désastres soient encore plus grands 
que ceux qûe nous connaissons ac 
tuellement.

—Hier, le train du chemin de fer 
du Nord a eu un retard de près d’une 
heure, causé par la rupture d’une 
roue.

—Un marchand de bois de cette 
ville a reçu une dépêche lui annon­
çant que le canal Chambly serait ou­
vert lundi prochain.

—Un cheval a pris le mors aux 
dents, hier soir, sur la rue Rideau, à 
la hauteur de la rue Cumberland. 
L’animal a été arrêté presquaussitôt 
au moment où ii allait écraser üü ën-~ 
faut qui traversait la rue.

—La malheureuse femme Sabou 
rin,accusée du meurtre de son man, 
sera défendue par M.Nicholae Sparks, 
qui a offert gratuitement ses services 
vu qu’elle ne pouvait rémunérer un 
avocat pour la défendre.

—M. J. J. McDonnell, qui prétend 
être gradué par une université amé­
ricaine, a été condamné à $25 et au 
^paiement des frais, par le magistrat 
ae police du village de Metcalfe, pour 
pratique illégale de la médecine.

- —La reconsidération du rapport 
du comité des marchés au sujet de 
la famause affaire des balances, a été 
adoptée hier soir au conseil de ville, 
grâce au vote prépondérant du maire. 
Les contribuables accueilleront avec 
plaisir ce résultat.

-^L’assemb.ée annuelle de fcroom- 
pagoie du gaz a,eu lieu hier; les 
officiers dont les "noms suivent ont 
élus : Allan Gilmour, CL T. Bate, F. 
Ciemow, S. Howell, John Pennock, 
T. G. Keefer, Robert Blackburn. CL 
T. Bate, président ; F. Clemow, direc­
teur gérant ; Alex. Ôpittall, secrétaire.

—Nous regrettons d’apprendre la 
mort de Mme George Baskervitle, de 
cette villej survenue après une cour­
te maladie. Mme Baskervitle n’était 
âgée que de 31 ans et avait su se 
rendre chère à un grand nombre de 
personnes par ses* qualités du cœur 
et de l’esprit. Ses funérailles auront 
lieu demain matin à 9 h.

—Une dépêche de la- Colombie- 
Anglafee annonce l'arrivée de MM. H. 
J. Gambie, G. À. Keefer, L B. Ham­
lin, TJL White. Header,B. CL Car 
man, W. C. Mitchell, M. Eberts, J. P. 
Howe, J. W. Heckman et H.B.Smith, 
les ingénieurs envoyé^ par le gou­
vernement pour explorer la section 
de Yale-Sevena du chemin de fer du 
Pacifique.

-^-Dans l’après-midi de samedi, on 
vint annoncer à la police qu’une 
jeune fedime du nom de Griffith, 
originaire de Brockville, avait donné 
le jour à un enfant dans une maison 
vacante située près du marché By. 
Le sergent Hornbridge visita la mai­
son et trouva la malheureuse dans 
l’état de dénuement le plus pitoÿable. 
La maison était sans feu et elle était 
couchée avec son enfant sur une mi­
sérable paillasse presque sans couver­
tures. Le sergent voulut la couda ire 
à Vasil protestant* mais elle ne voulut 
pas y consentir. Les voisins, plis de 
compassion, se sont cotisés pour lui 
donner les secours nécessaires.

Le tarif d’été prendra efret le et après le

15 AVRIL 1880

J. B. LABBLLE, 
Aggnl Général des Passagers.

8DR

MM. STITT bt Cie.
SERONT OUŸElps L. A. SÉNÉGAL,

Surintendant Général.

- Jm
■ I

•i

Jeudi, 1er Avril, Ottawa, 20 mars 1880.«JP!#-..KS

MRCBMB» SUPÉRIEURESHt lee-demcs y trouveront un tlioix précieux 
des dernières nuUV”attu s deépiciers.

i p tant.
THACKaBERRY. BEAUXParis, Londres et New-Yorky* v BN

—Venant d’être reçus au magasin 
de4a Boule verte rue Dalhousie : 
soie noise fleurie pour garniture de 
robe, vous l’achèterez pour 50 cts par 
verge de moins que le prix ordinaire. 
Satins rayés et unis de différentes 
couleurs, 30 cts par verge meilleur 
marché qu’ailleurs.

—(jeux qui’souffrent de maladies bilieuses, 
d’indigestion et de constipation feront bien 
d’essayer les Pilules anti-bilieuies et purga­
tives du Dr ffareey. Dans de centaines de 

elles ont non-seulement donné du soula­
gement, mais opéré la guérison. Elfes ne 
contiennent pas de mercure

CHAPEAUX! Cotons pis,COMPRENANT : M

Chapeaux, Turban*. Fleure, 
Plumes et Ary©l< * de Cotons blancsi DE

ET

Toile cerne,CANADA IPOURNOTEipém
CHEZ *’

La mode est aux Turbans pour les grandes 
soirées, et plusieurs ries dessins sont .char­
mants. Il y en a une coUectyOf» considéra­
ble des dessins les plus nouveaux chez

50 et 76 centsr Kingsville, 19—Hier, durant l’ora­
ge, le tonnerre est tombé sur le môt 
du “Commercial House.” U a été ré­
duit en atomes et grand nombre de 
vitres de l’hôtel ont été brisées par 
le choc électrique.

La foudre est également tôtnbéé 
sur l’église méthodiste durant le ser­
vice du matin. Il s'ëst produit une 
grande panique.

Cornwall, 19—Cinq jeunes gens de 
cette ville s’étaient rendus nier en 
chaloupe au village indien de Saint 
Régis, a cinq milles de cette ville. 
En revenant, il s’éleva un vent vio­
lent ; l’embarcation mal conduite 
chavira'el les cinq personnes qui la 
montaient tombèrent à l’eau. Deux 
réussirent à gagner le bord, mais les 
trois autres furent noyée*. Les corps 
n’ont pas encor&ôté retrouvés. 
^"Brantford, 19—Un meurtre horri­
ble/a été commis dans le canton de 
Tuscarora, à environ dix milles de 
cette ville. Le nommé Benjamin 
Carrier, cultivateur, laissa sa maison 
pour se rendre dans la forêt avec sa 
femme ; peu de temps après. Carrier 
revint seul et dit à ses enfants, au 
nombre de six, que leur mère était 
dans l’eau, mais qu’elle reviendrait 
bientôt, et qu’elle devait préparer le 
dîner tandis qu’il irait au champ 
chercher des navets. Les voisins de 
Carrier, l’ayant vu revenir seul du 
bois, conçurent 4e8 souçons, et, s’é­
tant rendus à l’endroit où le couple 
était allé, ils trouvèrent madame 
Garriy morte dans un étang et la 
tête coupée en morceaux.j Ses bras 
étaient noirs et bleus, et les parties 
supérieures de son corps portaient de 
nombreuses blessures. Carrier a été 
immédiatement appréhendé et amené 
ici samedi dernier. Il a l’air de pren­
dre la chose avec calme. Le prison 
nier est âgé de 28 ans et est un sau­
vage d’apparence très agréable. Il 
se déclare innocent du meurtre dont 
on l’accuse.

BRYSON & Cie.IMEL CHEZet n'exigent pas 
de changement de diète; .Préparées par 
Millon //. Brissetle, propriétaire, Montréal.

m
160 Rue SPARKS. ,H. Lt. COTE,

128 Rue Rideau
STITT ET Cie—Le plus grand assortiment de 

chapeaux en paille pour, dames et en­
fants est en montre au magasin le 
plus populaire, enseigne de la Boule 
Terle, rqe Dalhousie. On y vend un 
bon chapeau pour dame,depuis 15cts. 
Dans tous lès départements les effets 
sont vendus à de semblables réduc-

liions à son 
assortiment Vente sane reserve, pour argent comptant

„ S» et US B., Npsrh»
La vitrine de votre voisin "Ihoix, me NiehriwFreed©

Tout le monde doit aller voir la vitrine de M. BOVDEN~STfel=*rifer^««Hv/handises qui 
y 80,11 exposées, et au nombre des<iuelles on peut admirer des tables de jeu de fantaisie, 
des chaises de luxe, les étagères, dès mobiliers de salon, et tout re qu'on iwut imaginer de 
plus élégant en fait de buffets de salle. Allez rue Sussex et examinez.

JOSEPH BOYDEN,
Variety Hall rt Magasin de Meubles, 53Ï et 584, me Sussex.

A Vendre ou à Louercapable de IP
ti Cétte magnifique maison double en brique, 

couverte en ferbianc, contenant onze appar­
tements, avec privés et chambre de bain, 
No. 635 rue Saint-Patrice. Superbe terrain 
de villa de 100 pieds de front sur 160 pieds 
de longueur, borné en arrière par la rivière 
Rideau. Grandes écuries etrangers. Pour 

due ou louée à bien bon marché, 
diverses autres pr priétés dansdilf1- 

la ville. .

•atiques de 
i a reçu, et 
age et celui 
Dut èn son

Chemin de fer itonlal—Pour le soulagement des douleurs,- nous 
croyons que la, Panacee Domestique de 
Brown n’a pas d’égale. Elle active la circu 
lation du Sang et guérit, prise à l’intérieur 
ou appliquée extérieurement, plus sûrement 
qu’aucune autre médecine. En vente cfiez 
tous les pharhiatiens. 25 centins la bouteille.

—Pendant de nombreuses années, le sirop 
calmant de Mme Winslow pour la dentition 
des enfants a soutenu l’epreuve sans jamais 
faillir. Son effet est certain. Il règle les 
fonctions de l’estomac et des intestins, guérit 
la colique, amollit les gencives, réduit l’in­
flammation et apaise les 
des millions de mères peuvent le certifier.

Souiniwione poor matérj
DES SOUMISSIONS serai 

soussigné jusqu’à raidi, 1|¥ 
AVRIL courant, pour la livra 
de QUATRE LOCOMOTIVES 

On peut obtenir dessins oj 
en s’adressant au bureau du 

chemin de ferj

Par ordre,

"el roulant
t reçues par le 
iRDI, le 20 
son immédiate

spécifications
surintendent

Intercolonial,

A. SWALWILL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

166 RUE SPRRRS,
SAon-mix

MAINS J6UAu^?,'
rentes parties de 

Pour les conditions, s'adresser à DK PREMIÈRE CLASSE.
J. L. OLIVIER,

Secrét.-Trés de la société de Gonstruc- 
Cauadienne, rue York. 

Ottawa, 26 ^vrier, 1880.

Sdes machines. 
Moncton, N.-B. CARRE DU MARCHE.

BASSE-VILLE.UÉES,
Z, etc., etc.,

lion
douleurs, comme

Al vis Public
Providgk 9i Qokbxc, )
District d'Ollawa. j 
Je donne par le présent avis que je 

tends pas el ne serai pas reepqnsab 
compter d’aujourd’hui, des dettés qu 
contracter mon épouse—Dame 
Létand, vû qu’elle a laissé mon domicile, 

isOn et sans ma permission.
THOMAS OSBUHN 

TdnfjUètdn^ rôVvril 1Ü80 8f

itau e. L. A. OlivierL’EDITION ROYALEDépartement des chemine de 
fer et canaux.

Ottawa, 6 avril 1880
—Basse contrefaçon—Il n’y a pas 

d’autre amer de houblon véritable 
vendu en Canada que celui fabriqué 
par la comj&gnie manufacturière 
d’Amer de Houblon de Toronto, Ont 
et il ne saurait y en avoir d’autre, 
parce que le droit exclusif de j$e servir 
du terme “ Amer de Houblon ” est 
garanti à cette compagnie par les 
lois du Canada au moyen de deux 
marques de commerce dûment enre­
gistrées. La loi impose une forte pé­
nalité à quiconque se sert de ce nom 
ou prétend fabriquer et offrir en 

te quelque produit qui lui res­
semble. Les pharmaciens et les con­
sommateurs feront bien de se rappe­
ler ce fait et de refuser toute autre 
préparation que celle de la- compa­
gnie en question. L’Amer de Houblon 
est la médecine la plus pure et la 
plus efficace qui existe.

<1
AVOCAT.CHANSONS DE LA FRANCEBY, CHARCUTERIE Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa; Ont.

MT ARGENT A PRsTER.-W*
Ottawa, 23 juin 1879

(Paroles françaises et anglaises) 
ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO

Très bien relié en drap bleu et or.-Prix $1.50 
• en brochure, prix $1.00.

to,e°à
ie pourra 
Henriette

SNCE. FRANÇAISE
SEULE MAISON A OTTAWA lan

SOMMAIRE :
Où voulez-vous aller —

Quand tu chantes—La 
L’étranger—Cantique de'Noel—Sérénade—
Chanson de Portunio—O Richajaj/ O mon 
Roi !—La valse des adieux — Le pont -dos 
soupiré—Rendez-moi ma patrie—La madone 
—Le lao—Adieu, belle France—Les hiron­
delles—Une fleur pour réponse-r-Le Toréador Ge éélébre rendez-vous pour l’été et la
—Le soleil de ma Bretagde—Ta voix—La en ■ santé sera conduit sur un bien plus haut
fauvette du canton— Non, monseigneur— PSIpied que ci-devant. Les prix ont été réduits 
Oui, monseigneur—Si vous me regrettez— * wm et la direciion entièrement renouveUée. L#
Le» cheveux blonds—Si lôin !—>Le départ du saison conrarp id depuis le- 1er juin au 1er
marinier—Mon âme à Dieu, mon cœur à toi octobre. Prix de J« pension pour les visi-
—Espère—David chantant devant Saut— 157 leurs de passage, $1.50 à $2.00 par jour;
Bonheur caché—La réponse du bon Dieu - - ty . $8.00 à $17.50 par semaine ; enfants au-
Ave Maria—Le carillon du verre — L’avril r ; < -T. dessous de 12 ans, moitié prix ; au^lessous
est là—Brunette—Le petit mousse noir—La # g letde 5 aD8> accompagné de feurs nourrices,
bénédiction d'un père- La bouquetière des 1 iJIWHÿl CT gra(i{ ; taux réduits pour les nourrices et les
fiancés—Huit ans —Les fleurs animées— domestiques. Les sources et Bains sulphu-
Quand de la nuit—Veux-tu mon nom t —La niques, salins et gazeux de Caledonia ont une
jardinière du roi—Laissez-moi l’aimer-de POUR LES réputation universelle comme spécifloue
sms Lazzarone—Medjé—Mourir pour la jia- infaillible dans le cas de rhumatismes,
trie—U parisienne—Le chant du départ— # dyspepsie, maladies de la peau, du foie, des
Toujours seul ! ou le •• Masque de fer "—La _ ___ _ rognons et autres affections semblables ; ils

OUVRIERS de CHANTIERS - * +• --
—Hom l'ormeau—La Marseillaise-La Zim Ij, # M. Thos. Jubb, employé pendant») ans au
gar^-ParUnt pour la Syrie—Pierre VMM fm- CHEZ St. Ltwrenoe Hall, Montréal, aura la direc-
mife- * "" 5 bon de l'hôtel. Ceux qui désirent feire des

C. 6A6NÉ ET Cie
|77, US WELL1NGT0H

SOURCES DE CALEDONIA
Entre Montréal et Ottawa

Atmosphère et paysage* enchaateurs

L’on trouvera toujours lia assortiment de

Viande préparée de première qualitéM. fl ÎOO*El vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties. Languor 
pressées et marinées, Saucisse de Boulogne' 
Lard salé, etc., etc.

A. COURCELVE,
Carré du marché By, ftps. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880.

IAVI0S 1880-Le Grand Hotel—1880
e, Hull

.sr choix, et 
t et voitures

full en tou* 
ien de des- 
nreroat tout

si

va ETAL C.
:EDI

VS MAGIimiie ASSDRTlMeST
Bnlrée sur la rue Élarenee.

J. MARTEL, Proprietaire-

K
—Ou se rappelle que, dans le mois 

de novembre dernier, deux individus, 
arrivés à Ottawa ostensiblement dans

Londres, 19—Le correspondant du 
Herald à Madrid télégraphie le rap 
port suivant de rentra vue qui a eu 
fieu dans la prison de Saladero entre 
le régicide Otero, lç capitaine géné­
ral de Madrid et le duc de Sexto, 
chambellan dtf roi Alphonse.

Otero a déclaré qu’aucune haine, 
„ - aucun motif ‘ politique ne l’avait 

poussé à commettre son crime. Ja­
mais, du reste, il ne s’est occupé de 
politique. Tout ce qu’il désirait, c’é­
tait de trouver la mort dans la ba-

Falence, Por cell ne, Verrerie et

la de la cité 
er lieu dans 
en la ville 
àis mainte- 
i la munici- 
liste, et, si 
u omissions, 
nécessaires 

loi.
tare 1880.

A TRES-BAS PRIX.le but d’acheter des chevaux pour les 
Etats-Unis, avaient réussi à obtenir 
de la banque de Montréal une somme 
de $3,000 au moyen d’une traite for­
gée de la banque d’échange de New- 
York. Nous avons dit dans le temps 
que nos mouchards, après avoir tou­
ché les fonds ainsi obtenus, eurent 
soin de prendre la fuite, s'attendant 
bien que la police serait bientôt ,à

qtMS, les invite à venir lui rendre visite.
Il a constamment en main un 

complet de
VIANDES FRAICHES, 

SALÉES et

Tout en remerciant
Epargnez votre argent en venant voir nos

s..;:
Huile de Charbon Canadienne non-Explo- 

eive, 25 contins le gallon, Mxstmt Impériale.
■■MA vendre seulement par

R. MORGAN,
28, rue de la Fabrique.

- Agent de gros pour l'Editeur.

arrangements peuvent s'adresser à lui ; ou, 
s’ils veulent obtenir un guide complet indi­
quant les rentes, les prix, etc., elles fetvui 
bien -l’envoyer leur adressse, par carte- 
postale, à la compagnie du Grand-Hôtel, 
Ottawa.

i
FUMÉES.

J. SâRTEl.CHATFIELD,1 k, ue mai. Oluw», le 28 janvier. 1880. Qu«»c, 2f Janvier 1880.le la ailé. h*
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Cengréfation de Notre-Dame,

Rub Gmkicestbr, Ottawa.

semestre de cette Institution 
commence le 1er de Février. Le cours d’études 

mnlet et la médaille d’or, diplôme de 
maitioa, est donnée aux élèves qui le

nSS ;m Mardi, 20
par livra, 6c. à 7c.-, 

| tïvreg *6.40 * $7.00; 
)fl livres pesant, 13.00 à 
de 5 à te. la livre 

Gibier—Volailles, par 
, 50c. à 60c ; poulets, par cou 
0c. à 35c. ; dindons, la pièce, 
125 ; oies, 50 à 55c; canards, 

50c. à 60c.
Beurre en tinette, par 

livre, tSc. i 21c. ; beurre frais, par 
livre, 25c. à 30c. ; beurre, salé par 
livre, 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
13c, a 15c. ; œufs, par douta ne, 16c. à

m £i«Sufc j, ’ •»]

TOUT LE TONDS DU NOUVEAUTÉS DU

LIVERPOOL HOUSE, 
ta, RUE RIDEAU, OTTAWA,

Doit etre vendit dans trente fours

L’omnibus de l’hôtel part du coin des ruess «Srt’dft™ i« •sotai «eUnaaâhp*
fer, et pnadra des voyageur. moyennant KriflBBIses cto. par tats. Il amènera lee voyeg. ». • î ^

pm' _ ChemlB de Fer fata du Pacifique

-“üAntoine Champagne, Hue York,lie second

est com p 
cette
wmmmsL.,-,,„rir_,   ........

N. B.—Une médaille d’argent, présentée 
par Son Bxceüenoe le Gouverneur-Général, 
sera décçrnèe, à la fin de Vannée, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou­
tenue et par une grande fidélité au régle­
ment.

Un cours spécial de coqtare est suivi avec 
succès par les élèves. On donne une atten­
tion particulière à l’économie domestique.

SËfai25 ;^ottes”Sto^*1.80; lm l<™<* 61 *“"* ™fonMtlone’

panais, par minot, 40c à 45c.; oi­
gnons, par minot, 80c. a *1

Grains—Blè de sarrasin, par mi­
not, 40 à 45c. ; avoine, par minot,1,30c. 
à 32c. ; maïs, par minot 63c. à 
65c, ; pois, par minot, 63c. à 65c. ; 
fèves, par minot, 75c. à *1 ; orge, par 
minot,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, *1.20 d blé du printemps, par

Farine—Extra double, par brl. *7 à OUVRAGES ER CHEVEUX,
*7.25 : extra,par brl, *6.75 à *7 ; No. 1, 
par brl,*6.50 ; gruau,par brl,*4.50 ; fa­
rine de blé-d’inde, par brl. *2.75 ; blé 
broyé, par brl. *6.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 Ibs. 60c.

Divers-Miel,par livre,10à12c.; sain- 
x, par livre, 10c. à 12c ; suif, 5c. à 

6c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, *6 à *8.50 ; paille, par 
tonne $4.50 à *5,00;

Peaux, par 100 lbs. *6.50 à *7; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre ; 
peaux.de moutons, de *1.50 à *1.00
ChBoîs,ede *2.50 à *3 la corde.

s.
P

BN FACTS DU MARCHE,par

I**nm dm premier#! Hôtel»
(iHfUàVaTXBS SOUMISSIONS adressées au soussi- 

U gné seront reçues jusqu’à midi, 
SAMEDI, le 15 de MAI, pour la construction 
'Je ponts de fer sur les affluents d 
l’ouest du Lac des Boi«.

On peut obtenir des plans et dévis 
s’adressant au buradu de l’ingénieur en c 
à Ottawa, le ou après le 15 Avril.

Par ordre,

17c
I

Le» propriétaire» feront DTMMBNSES BBDUCTIONSe l^pst et
— . —.............................. . Pour

faciliter l'écoulement de lents marchandises. Les acheteurs feront

bien de venir de bonne heure, pour s’assurer de bonnes occasions.

s'adresser à
RUE SPARKS OTTAWA.8*. SAINT-GABRIEL,

Supérieure.
Ottawa, 2 février 1880.

BONNES CHAMBRES,J. A. GOT7XXT,
Propriétaire.

F. BRAUN, 
Secrétaire.EUGENE B0BITAILLE

HOBLOGEB ht BIJOUTIER Dépt. îles Chemins de ter et Canaux, \ 
Ottawa, 1er /Avril 1879. / »BONNt TABLE,1'

LIVERPOOL HOtiBB, %L, BUE RIDEAUI PRATIQUE.

Situé an centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tons les hommes d’affaires et 

continue A tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

Fait aussi les
BONS VINS

Dorures et plaqués de toutes sortes,

AU PLUS BAS PRU.
45, Ron RIDEAU, Block Bgleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.

tait fc fer Canadien du Pacifique* Los personnes visitant Ottawa durânt la 
session feront bien de rendre visite à cet 
hotel.

Ottawa, 5 février 1880.
lan SoumlifljMM powrjréMrvolm >l"eee et

T\E6 8r)UMl88ION8 adressées au soussi- 
JLz gi* seront reçues jusqu’à raidi, 
SAMEDI le 15 mai courant pour la construc­
tion de reservoirs, pour l’ali mentation des 
locomotives, sur différents joints sur le pâr- 
cours du chemin de fer canadien du Pacifi­
que. Le» robinets devront ôire à l’éprpuvo 
de la gefte, ainsi que les pompes et leurs ap- 

ils ; files devront être mues par le vent 
ou la vapeur, selon Les localités.

On pe»t obtenir les plaus et devis en 
s'adressait au bureau de l'iugénieur on 
chefà Otawa, le ou après le 15 avril.

Par' ordre,

don

... : lan.

HOTEL RICHELIEU\«a
ÎOO

coin DBS HUES

ftOTKE DAME BT ST. VlIHCENT
V ii..». v 1a ie Palais de Justice,

MONTREAL. i:T POUR VOTRE

Paris, Articles M Bureau . „ rou^gn6 M3 aml5 el le pu.
STraremi, —- ■&i£S!3^*r*$i££'srZ

informer qu’il a ajouté --
ainsi nmt v 1

MARCHES ETRANGERS.■w- V 4 F. BRAUN,
Secrétaire.

A DES PRIX QÛI NE PEUVENT PAS ÊTRE ÔUÊPASSÉS.-!
JNew-kork, 19.

Dépt desîchemins de fer et canaux, 
Ottawa, 1er avril 1880. ' } CHEZ

Coton, ferme 12 9jt©
Farine de seigle, tranquille et sans chan

g6BlMe 1.26 & 1.38
Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 54$ cts. 
Seigle nominal et sans changement, à 90$c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.
Suif, tranquille et ferme, 6$ à 00.
Orge, ferme, de 95 à 98c.
Lard, 11.00.
Saindoux, 7.43.

Les importations considérables que nous faisons sont une preuve suffisante pour 
assurer nos clients que nous pouvons four donner ailé bonne valeur pour leur argentESMONDES1: CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES

à son Hôtel, faisant face sur la place JacquesLivres d’Hlstotre, de Prières, 
etc., etc.,

Le public trouvera tout le confort à 
DES PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels éê la Puissance.

DONNEZ VOS COM MAN DBS A ;

JJ enseigne du Uvre ci-dessus
sitarax* ■wmr.i.Awp

AVIS AUX ENTREPRENEURS;
h

AVIS Ifli QRTANTm-- fils’ SintrerChicago, 19

Farine tranquij^e.et nominale, reçu 8,592 
bris.

Blé, 1.14$.
Blé-d’Iode, 37 comptant.
Avoine, 30$
Lard nominal à $10.62$.
Saindoux 7.40.

L B. DUROCHER,
Propriétaire XfOUS avons l’honneur d’infçnner les personnes qui nous ont si libéralement endoura- 

-Lv gesr 1 an dernier, que nous allons déménager-dane ce grand et commode magasin,
N. B.—Toujours en mains, toute 

sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de fantaisie, le tout à très bas 
prixi

V\E8 SOUMISSIONS cachetées, adressées 
L7au soussigné (le Secrétaire du tféparte- 

Canaux et Chemins de Fer du 
Canada) pt portant l’tmdos de 11 coritrais 
soumis pou- différents ponts à construire sur 
le Canal Welland,” seront reçus au bureau 
jusqu’à MARDI, le 15e jour de JUIN pro­
chain, pour la construction de ponts mobiles 
fixes sur différents emplacements du Canal 
Welland. Les ponts, devant traverser des

IJ BRANNEN a l’honneur d’informer ses bois, efceéx qui serviront au chemins de fer 
JL • amis et le public en général qu il vient devront 6ke d’acier trempé 
d’ouvrir et d’organiser - Les plans, devisât condition?

LE JIETEOPOLITAIN V7S*jyî
Ile la manière la plus grand,ose.' Le huff* ** Üi*"”’ de «=“”1^6” en
si“1«S7 rSSis^’is^s

soumissians ne seront p-ises sous considéra- 
tion q^e ri elles soqt faites sur blancs impri­
més, et si les signatures correspondent à le 
raison social»des solliciteurs, 
sionnairear devront déposer un 
$250 pour ; chaque pont. 8i le 
pas rompe d’une façon convenable, 
somme estiacquise au gouvernement.

Les chèques 
dont les pTOpoi

2 mai 18 /9. la.
ment dee

K éouverture »
Ê*8* vers le 1er février. U, noua serons mieux pour fabriquer nos
GAN.I S et MITAINB8, qui Sent devenus si populaires dans la ville, comme étonl le meil­
leur article du genre «tir le marché. On mettra ht plui grande attention à prendre dee 

que lee gants s’adaptent parhitflment * 1» main.
stricte attention, nous esirérons conserver toutes nos bienveillantes pratiques 

et en voir, chaque jour, augmenter le nombre.

KG. LAViSKDURE,w* RESTAI RANT METROPOLITAIN
{Partie Est, pont des Sapeurs.)

Milwaukee, 19.

Londres, 19.,
Consolidés, 98 5il6 sur compte, 4$s tll$, 

5s 105$, Erié, 45), do Préf. 00. Ill. Cent. 
104$:

mesures, afin

m
Blé, No 1, 1.14}

Lewi$ ét JBIacïlford,
Gantiers.

!ir,|eq

Phimbler.flaxleret Ferblantier
FAI88UR DI ,

COUVERTURES EN f ER BLANC ET b ER 
GALVANISE

-générales

¥ Liverpool, 19. 10 septembre 1970.
Coton actif et plus ferme, 

Orléans 5$. Par Nomina­
tion Spéciale.
Wilson dk

103, RUE SPARKS, OTTAWA 

Sculpteurs et Doreurs lour Sou Excellence te Qouverueur-OéuèraH

«4: Par Nomina­
tion Spéciale.-S ■ tL

0Fleur .....IMSM..M SSSSS..W.MW.IU
Blé du Printemps.......«....10 3
Rouge d’Hive 
Blanc d’Hiver
Tréfilé.............

d’Inde..

rf COSSKKUCTKU» M P. BRANNEN,
Propriétaire.8 FOOBB1AX8E8IA AIM CHAUD,

05] Rue William, Ottawa* 
^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
vy nisées faites d'après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
>eut être certifié, et des certificats peuvent 
itre montrés sur demande.

-------Il 10
......... 10 4 KOttawa. 14raoùt 1879.

contrat n’est
cette

V .......IlB LABGYLL:::r 55 ?
:±! iï
.........M -J
.......39 0

____ 60 0
--••55 S...... «75 0
...... «71 0

L0BU
0fe...

pois
Porcs frais................

0 LA MEILLEURE
0 seront rendus aux personnes 

sitionS ne seront pas acceptRUE WELLINGTON Fabriugnto de Cédree, de Mtroire U de Gruvuree, Marchiuida de Chromos, de Couleurs è
AuÉl’BKU^QÜB’bBS^bl^S1*»8''1, , "j11®8 HMfQÜF.riECHlIlCOiRESaindoux.

Suif... «...............
Boeuf......................

léeeUn assortiment de Poêles à Cuisine, à .Four­
neaux et de Salons, des' plus beaux et 

ts dessins. Aussi dqg Pompes 
Bière et à Eau de toutes espè­
ces. Ferblanterie, Huile de 

Charbou, Lampes, Tu­
yaux, en mains 

au plus bas

A. BEV2ÉLIIT, Co arantie dé l’exécution du contrat, 
mr ou les entre, 
es av gouverne 
sera acceptée, auront à foire

l’entrepre 
fait des ol

dépôt de ! 
du contra 
crédit du 
date de cel avis.

L'entrepreneur n’aura droit qu’à qu 
Z'tHAMBRES à louer, à des conditions mo vingt-dix pour cent sur la somme des 
vV dérées. La seule maison tenue d’après jflux exécAilés en vertu de son contrat, 
le système européen. Qj? ,v jtfêpate- deg~tKT Le département ne s'oblige pas à accepter 
jeûnera 8e Aoee, pique-niques, soupers pu- la plus ba*<e ou aucune des soumissions, 
blics et privés, pour toutes les parties du par ordre,
^lîUawa, 2 septembre 1879. 3m.

preneurs qui ont 
ment, et dont laT* DU MONDE.

M’a pas son égalé pour le fini, 
la duree et retendue de l’ou­
vrage fiait.

Fromage
pour cent, sur la somme totale 
montant devra être déposé au 

général, à huit jours de

PROPRIETAIRE.

MARCH K BN GROS. prix, Mro
SCS-SOOO^KMontréal, 19

extrà 6 10 à 6 15 
6 05 à 6 10

De goùt~L...«......... . .... 0 00 à 0 00
Extrà du prinlfimv^a 0 00 à 6 00

Ouvrages et réparations faites prompienent 
et avec dextérité.

Ottawa, le# janvier 1880. * Nouvelles mar chandises dans tous les 
departements.

Fabinb.—Supérieure extrà
Extrà superfine.......-....... -
De goùt««................ . . —- MA1NTJJNAXT BN V8AGE

A OTTAWA
—r-.

Aucun autre M OUI-IN ordon­
ne autant de satlsfiaetlen.

J. P. MURPHY,
FXjOU 

de Inyam; de 
et de gu,

TOSEUR DE SONNETTES, etc 
161, BUE BIDBAÜ.

«1. .înj-,------------------... J 5? f 5 ??
Farine forte de boulangers. 6 50 à 6 65
Fine___ _______ ____ ____ 5 00 à 5 10
Moyenne_______ -— 4 35 à 4 50
Recoupes----------------—— 0 00 à 0 00
Farine en aac du tiaut-Ca-

nada par 100 livres««« 2 85 à 2 95 
Farine en sac de la Cité

(livrée)......... —«««—■« 3 00 à. 3 20
Farine d’avoine------- ------- 4 50 à 4 60

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.40 à 1.45. 

Blé No. 2, du printemps $1.38 à 1.40. 
BLE-D’INDE—70c.
AVOINE 30 à 32c. par 32 livres,
ORGE—55 à 65c 
POIS—76 à 78 par 66 lbs 
SEIGLE, 79 à f*0c.
Lard, $15 50 à $16.00.
Saindoux, 10 à 10$.
Jambons, Il à|12$.

F. .BRAUN, 
Secrétaire. L’Enseigne du Lion d’Or

Est devenue célèbre; parce qu’on y trouve toujours de bons effets. On 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SONT MARQUÉS ÊN CHIFFRES CONNUS.

JOSEPH DROLET. Département des chemins de 
fer et «anaux,

Ottawa, ‘2 mars 1880. THOMAS MAY,Poseur vapeur . FABRIC**"

n’KAUX DK SODA Bt DK SELTZ,
DK BIÈRES DK GINGEMBRE,

os CIDRE, ne LIMONADE,
BT DB TOUTES LBS

DIFFERENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES d» CALEDONIA.

Agent général pour Ottawa.
aUREAU'PRINClPAL :

fiULO Rue SporlUB.
Succursale sous la direction de M.'t 

Bélanger,
284, RUE DÀLHGÙS1E,

Entre lés rues Clarence et Murray. 
Ottawa, 25 nov., 1879 6m.

LE LION D’OR.
---- est-----AIGNOIRB8 en CUIVRE POU, en 

FER GALVANISÉ, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de la manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées. <p 2 ,

J. P. MURPHY,

B L'ENSEIGNE du Grand MAGASINcXnal laohine

luis ,aii MecanlcIens-Entrepreneurs IJ UN SEVE PRIX.
Mesdames, venes examiner notre assortiment et informez-vous deGM, FILS ET WARHOi’K,.h I

FABRIQUE, 484 Bue SUSSEX, nos prix.
seussignâ-r-le secrétaire des départements 
îles canaux et chemins de fer du uanada,— 
et jiortant l'endos de “ Soumissions pour 
portes drtklpses, canal Laohine,” - seront re­
çues à cê bureau jusqu’à l’arrivée des malles 
venant da l’Est et de l’Ouest, JEUDI le 3me 
jour de JBHl prochain, poor'la eonstruciion 
-des portes et pièces de machines nécessaires 
pour les écluses du canal Lachine.

Les plais, devis et conditions générale» 
peuvent être consultés à ce bureau le et 
après JEUDI le 20me jour de MAI prochain, 
On peut également obtenir des blancs de 

mission en en faisant deminde. 
es personnes désirant faire des Mires doi­

vent four iir les garanties nécessaires ; les 
soumission* ne parent prises sous considéra­
tion que si elles sont faites sur blancs im-, 
primés et si les signatures correspondent à 
la raison sociale des solliciteurs. Les sou- 
nfissionàairée dwront déposer une somme de 
$250 pour les portes de çbaque écluse. Ri 1* 
contrat n’est pas rempli d’une façon conve­
nable, cette somme est acquise au gouver-

LÎjs cSèijues seront rendus aux personnes 
dont les propositions ne seront pas accep-

MANUPACT URIKRS DK R. Mc M O RUA X,t51, rue Rideau BN FACB LA HUB MURRAY,BOURSE.
2 septembre 1879. lan. lOtiawa, 9 mai pour le commerce de gros.

Le plus grand blissement de la vallée 
d’Ottawa.

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
moyen d’un fourneau mobile <$ui a une capa­
cité de 20 quarts de fleur par jour, 

employés sont des premières 
Nous ne nous occupons que d“

seulement et garantissons

GIBSON, FILS BT WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.

î» avril

$7.00 LA DOUZAINE. .508 — Bue Sussex. 60SHotel “ Lome.”
Pension de première classe à^es 

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de vins, ligueurs 

etfcigares de choix

Ii Ottawa, 26 septembre 1879.

ALEX. CLARKVALEURS.
Noc140 doz. de Haches, pays, 

merce de gros 
pleine satisfaction. T’POURVOYEUR DU PEUPLE.

Ernceries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels, , ; ^

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meil eures marques,
SARDINES au* TOMATES,

* THES, SUCRES, TABAC;
PORC, SAINDOUX. LARD, IBEÜRRS Kt ÉPICERIES ra GENERAL.

S’a pas de |^hw8OTtim«qt en main». Les meilleures qualités

15, Ru» YORK, OTTAWA.

Me, F. X. QROULX.•VBanque de Montrai

gSSSteü::::::::::.:::::
FASniquÉUS A viefi E. PETIT,

Bijoutier et Horloger
60 81no wo H o tel J ohnson»
5 78

HBssss*-!
• 50, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, propriétaire.
Logements magnifique» et prix peu élevés.

Ottawa, 31 juillet 1879.

a60

Le meilleur Acier de Firth,188
25 ans d’expérience dans les meilleures 

maisons des principales capitales du monde.
M PETIT désire annoncer qu’il a

iis
»

UN)
d lan. MAGASIN. BLEU, 69 Rue Rideau.

OUkft, 17 Mire 187». 26 D.; Les Bains Turcs,
126 BUE ALBBBT,

Pour Dame» (femmes à leur
service) de.............. ........... 10a.m. à 3 p.».

F. ur Messiearsy de....,.,^...«. 7 à 10 a.m» 
Et de. ...... ............... ..... 3 à 11 pjn.

etc!, 1 an
Comme garantie de l’exécution du contati, 

l’entrepreneur ou les entrepreneurs qui ont 
te it de» offres du gouvernement et don

sera acceptée, auront à faire un 
dépôt «ie cinq pour cent sur la somme totale 
du contrat. Ce montant devra être déposé au 
crédit du receveur, à Attt’I jours de date dq 
cet avis.

L’entreprmkeür n’aura droit qu’à quatre- 
vingt-dix pourcent sur la tomme des tra-

**' rk’stiürtü::: Les HfciLLI 1RES MARCH mm m plus BAS HL1X possiblesRitSr'"' t laS*S No 18,.;ÿUB RIDEAU,soumission SB T «Oi: VIST AC
MAGASIN du r^PB et D’AMEUBLEMEfiTS, D’OTTAWA.EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS

MANN & CIE.
OU»wa, I» -/Sffffr

fM
COIN DD PO N f DES SAPEURS.

N.B.—M. PBTIT profite dé cette occasion 
poor remercier le grand nombre de client» 
qui ont bien voulu l’honorer de leur pâtre 
nage et leur souhaiter une heureuse année 
Ottawa, Il millet 1879.

100

iôo Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où U
fesaionnellement de
l M4 p. m.

Ottawa, 9 tafflet 1879.

Importateurs de TOILES CIRÉES pour plauchers.—Rideaux et matériel 
Agents poor les célèbres am iblemcuts de R. RAY et Cie, - 
t Jacaues Havi.-^lmmcnse assnrtimtml. tniiioiira exnmA Hniiq

peut être consulté oro- 
9 à 11 hr». a. m.; et| de ux executes «m v«rtu cie son contrai.

Le département ne s’oblige pas à aocepter 
la plus basse on àücune des soumissions. 

Par ordre;

de Rideaux.—Agents pour les célèbres am iblemeuts de R.
(anciennement Jacques Hay).-^Immcnse assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SSOOXSK32D at Oûk. 148 rue Speurlea.

lan

/VriARA, LAR1KRRK * REMON, 
KJ VJT Avocate, Solliciteurs, Notaires, etc.

' OU»*a.
jp. «.«t*, tan.
«

EDWARD P. REMON

F. BRAUNjyjOSGROVK ct PEAKSON, Avocate, No-

Russell House, Ottawa, au dessus du magasin Département des chemins de 
de Gibson, confiseur. fer et canaux.
Sd^Argei ' \ prêter sur propriétés foncière». Ottawa, 29 mars 1880.

üil Secrétaire- Ruaaell Boom. .
S' W. H. WALKER, | A P. Nc.INTYHB. 

Ottawa, 26 Déc. 1878.
Une visite est respectueusement sollicitée. 

Ottawa,ï aoé.t 1879.!itir. , m1an
V.-.-;
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